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Acte concernantla faillite, 1864

District pa Dans l’afiaire de JOHN Yu. 5G,
MonzzeaL. Failliet Willem Sache, S)udio.

AvisPublic
Eat par les présentes donné que les terres et

tnements ci jous mentionnés, sppartenant à
1e vuccession du dit failli, seront vendus au palais
de justice, en la cité de Montréal, dans la cham-
ure ob se tiennent les procédés ordinaires d’a-
près le dit acte,

Jeudi, 1e Seixièmejour de Mars,
à10 heures, A, M.

lo. Tout es lot borné en front par in rue Mc-
Gill, es arvière la rue des Sœurs Grises, d’un
oôtépar la rue William et de l'autre côté per ls
continustion de ls rue Wellington, wesurant &
peu près 326 pieds de (runt sur 4 peu près 336
esaztière, environ 87 pieds sur la rue Wil-

etenvirus 97 pheds sue la rus Wellingtou,
œur lequel eut érigée une bâtisse à trois éta-
ges, butie de pierre ot de beique, divisée en deux
magasios ot bureaux, fesaut frout & in roe Wil.
liam, et trois magasins d'euviron 25 pieds de
front sur environ 50 pieds de profondeur, allant
de La ruo McGill à la rue des Nœurs Grises, au
magusin où pierre à deux étages, fesant front aur
la rue des Sosurs Grises ot des liangards bâtie
eu buis, le tout étant, quant à le position, l'une
des peupriétés les plus centrales et de prix en
cette ville,

20. Tous ces deux lots fesant le « + des rues
Wellington et Colborne connus sur lu ,1.1 des
terrains du fief Nazareth comme Nos. 3u3, 353,
3u6 et SUË ; mesurant environ YJ pieds de front
sur la rue Wellington et environ La même mou
re en arrière au nord-ouest, 159 pieds aur lu rue
Colborne et environ 193 pieds sur ln ligne sud-
ouest sur lesquels a été érigée récemment une
bâtisse à quatro étages, coustruite en pierre et
en brique d'une construction supérieure, divisée
en quatre entrepots d'une grande force et d’un
accès facile, No. 1 étaut de 46 pieds ce front sur
108 pieda de prufundeur ; No. Z, 454 pieds de
front sur 93 piede de profondeur ; No. 3, 41 pieds
de front sur #3 pieds de profondeur ; No. 4 aussi
41 pieds de front sur 93 pieës de profondeur,
La proximité de ces Entrepota avec les princl-

pales places de chargement our le Canal de La-
chine,la facilité qu'ils offreut pour l'emmagasi-
nage de la grande quantité de produits que l’on
reçoit, et leur condition parfaite qui ne demande
aucun autre déboursement, font de ces entre-
pots un plucement de prix,

30. Ce lot vacant d'un grand prix et des plus
désirables près du Pout Wellingtonsituée entre
les grauds magasins à grains, actuellemont ls
propriété de Kenneth Duwie ct les magasins ap-
parteuuut eux Messieurs les Ecciésinstiques du
Séwivaire de St. Sulpice, burué eu froal par la
rue Wellington et en arrière le chemiu à
touer du Lussio No. 4 ou “Wellington Basin” du
Canul de LucLine, mesurant caviron 173 pieds
de front sur environ 140 pieds de profondeur, Ce
lot avec le Bassin du Caual d’un côté et la rue
Wellington de l'autre, est supérieur en position
à toute autre propriôté vacanto daus les cavirons
du Caual.

40, Co lot de Villa si magnifiquesment situé
fesant partie do la propriété connue comme
“Roserguunt,” cumprenaut en profondeur toute
la terre qui &: trouve entre Les propridtés de Ro
bert J. Heskie et celles de William 1. Brobaut et
les représeutaous de feu T. C. Fanton, par toute
1a Largeur qui se Lrouve entre la propriété de Lu-
ther 1.Motion et un chemin divisant ce lot de
lu propriété des représentant de feu Simon
Clarke, mesurant en profondeur on aoe
piedseten isrgeur environ 380 pl qu’il
apparait mieux dans le plan figuratif attaché à
l'acte original de Robert J, lieekie, déposé au
Bureau de J, J. Gibb, Eouier, Notsire Public.

50. Treise lots à bâtir ou emplacements vu-
cants situés sur une parte de la propriété ci-de-
vant connue comme ‘Ferme Grogory"” à environ
un detnie tnille en dehors de la Barrière do La.
chine, sur Lo côté ouest de la propriété des re-
présentauts de fou Benjawmin Brewster, sise de-
puis le chemin de Lachine st le Canal
de Lachine, sur les rues connues Guiniue rues
Gregory, John, Harrison et Frederick, tel qu'il
«ppert mieux par un plan liguraufde lu dite par-
tie de lu dits terre fait pur Charles Legge, Ingé-
nieur Civil, dont la copie est dépusée au bureau
de IR ..¢. Ecuier, Nutaire Public, savoir :

L'EMVLACEMENT numéro 3, fesant front
sur le chemin de Lachine, mesurant
environ 34 pieds de front sur 107 pleds de
profondeur.

Les EMPLACEMENTS numéros 10, 12, 14, 10
et 18, se touchant ies uns aux autres, bor-
nés en front par ls rue Harrison, chaque
emplacement mesuraut environ 40 pieds de
frout aur environ 50 pieds de profondeur.

Les EMPLACEMENTS numéros T, 9, 11, 13 et
15, se touchant les uns aux autres. bornés
en front par la rue John, mesurant, chaque
emplacement, environ 40 pieds de front sur
environ 90 pieds de profondeur,

L'EMPLACKHENT numéro 83, étant d'une 6-
re triangniaire, borné en front par la ruc
rison, meauraut environ 35 pleds à la base

aur environ 90 pieds de longueur.
L'EMPLAUEMENT numéro 84, fesant le coin

des rues Frederick ¢t Harrison, mesurant
environ 93 pieds de frunt sur envirun le
mime mesure de profondeur,

60. Dix Emplacements où Lots à Bâtir situés
sur la propriété counue comma * Fernie Grego-
ry ",zur le côté nord du canal de Lachine, teis
us désignés sur us plan figuratif pal as
t par Charles Legge, lugiuieur Civilyet dépo-

#6 au Bureau de J. 8, Huxtms, Beuier, Notaire
Public, comme numéros 119, 120, 121, 133, 123,
144, 135, 130, 187 et 138, se touchant les uns
sux autres, borués eu front par le terrain du
Canal de Lacliue, en arrière par la rue Ambroi-
se, au nord-ouest par la rue rison, et wu stid-
uuest par les lols ci-après negurant,
chaque emplacement, environ eds de fPont
sur wnviron 80 pleds de profondeur,

To. Dix Kuplacements ou Lots à Bâtir, ritués
aussi sur lo côté nord du Canal de Lachine, dé.
signée eur le même plan liguratif, comme nu-
méros 124, 125, 136,127, 128,129, 130, 133,133 et
133, se teuchaut les uns les autres, burnis en
front par le terrain du Canal de Lachine, en ar-
fière par Ia rue Ambroise, au nord-est par les
lots en premier lieu décrits ot au sud-ouest par
la propriété de K. V. Moseley, mesurant, chaque
emplaçement, environ 45 pieds de front sur en-
viron 89 à 100 ploda de profondeur.

Les cit timplacemeuts ci-lessus décrits fore
ment un block régulier, ayant un front d'environ
450 plede sur le Cunul de Lachine sur environ
160 180 pieds de profondeur, voisins des Tan-
ueries 6 des prémises de K. V. Moseley,
séparant ce block de la ligue du chemin de fer
du Grand Trone, donnent à cette propriété une
grands valeur pour Is construction d'eatrepots
aautres graudes bâtisses que l'on voudrait y

r

  

 

  

   
   

80. Tout ce lot vacant de terre d’une figure ir-
régulière, mesurant environ 2,600 pieds dans Is
ligne sad, eavirou 9,700 pieds wur la ligne
nord, environ 280 pieds sur 1a ligne est et
700 plede dans 1a ligne onest, situé dans la Pa-
roisse do Montréal, borné au nord est par la
ligne du chemin de fer Grand Trone, et de
l'autre extrémité en partie par les Sœurs de l’Ho-
Rita! Général et en partie par les représentants de
u William Price, entrontau sud parle Canal de

Lachive ot en arrière par los terres de Ju ligne de
Division dn Fiefit, Augustin, contenant en super
ficie environ 35 arpents le tout tel que décrit sur
un plas figuratif de Ia dite terre fait par Charles
Le lngénieur Civil et dépnet au burean Ge
4. Enter, Beuler, Ntaiew l’ublle, sur lequel
dit plan où plane la (propriété ci-dusste none
tuée & été «divisée en lots à bâtir sur des rués pru-
Jatées, qui devaient coudutre du vittage des Tan-
neries au Catul, at divisée puur In coustruetlon
de Wet and ry Decks, pour lequel son niveau
dessous de ja surface du Uanni our lequel elle 

 

 

A un front d'environ deux milles cing cents pieds,
rend la construction des ourrages de cette natu-
c&, facile et à dus dépenses coi tivement
petites, et pour de: Entrepôte qui seraient liés

la navigation lulérieur et avec le chemin du
Grand T.onc qui traverse le Canal à l'extrémité
nord-est, comme il 8 été dit ci-devant.

WILLIAM SACHE,
Byndic.

JOHN J. ARNTUN,
Kneanteur.

Montréal, 9 février 1865 129

Atte concernant ia Faillite, 1884
Provixes bu mii}

 

District de Moutréal,
DANS LA COUR BUPERIRURE.

Dans l'affaire de
JOHN YOUNG, Fnilti.
AVIB est pa: le présent donné que le sous-

signé s déposé au bureeu de cette Cour,un
consentement de ses créanciers à sa décharge
sique le VINGT-QUATRIBUT jour de MARS
prochain, d DIX beures de l'avant-midi, où aus-
silôt que Conseil pourra être entendu,il
dressers à Ia dite Cour pour en obtenir une ra-
tifeation de la décharge effectuée en sa faveur,
en vertu du dit acte.

A. et W. RUBERTSON,
Avocats du dit J. Young.

Montréal, 3 novembre 1864—20 jan—111

Acte concernantla Faillite, 1364
Dansl'affuire do

WILLIAM BROWNE, Commergant, Pain.

Les Créanciers du failll sont par le présent
uotifiés qu’il a fait une cession de ses biens et of-
fets en vertu de l'acte ci-dessus, à moi le syndic
soussigné,et ils sont requis de me fournir sous
deux mois de cette date, des états de leu s récia-
mations spécifiant les garanties qu’ilu possèdent
v'ilsen ont et leur valeur, et s’ils n’en ont pas,
aentionnsntle fait, le tout attesté sous serment,
avec les pièces justificatives à l'appuf de ces r
elamations.”

JAMES ROSE,
Syndic.

Ottawa, 1er février 1865—ds

Acte concernantlaFaillite,1864
Les Créanciers du soussigné sont notifés de

se réufir au Bureau de M. R. à LEACI,
Avocau, Petite Ruc St. jacques, en la cilé de
Montréal, MEROREDI, le VINGT-DEUXIEME
jour de FEVRIER 1865, à THOIS heures de
l'après-midi, afo de recevoir un état de ses affai-
res et de nommer un Éyndie auquel il pourrs
faire une cession en vertu de l'acte susdit.

BIDNEY FORD JONES.
Montréal, 26 janvier 1865—128 da

Acte concernantla faillite,1864
Daus l'affaire de

LEWIS B. ROSE et HUGH HANDYSIDE,
Fairuis.

  

 

 

 

Les Créanciere des faillis sont par le présent
notifiés da se réubir à mon Duresu, No.6, lourse
des Marchands, Rue &t, Baerement, en Ia cité do
Montr MARDI, le VINGT-HUITIEMR four
de FEVRIER prochain, à DEUX heures de l'u-
près-midi, pour l'examen public des faillis et
Pour la gestion des affaires de leur succession en
général

T. 8. BROWN,
Syndic Officiel,

Montréal, 10 février 1865—130 ds

Acte concernantla Falllite, 1964
Dans l’affaire de

OWEN O'REILLY,

 

FasL.
 

Les crénnciers du failli sont par le présent
notifiés qu’il à fait une cession de sos bien
et effets en vertu de l'acte ci-dessue, à moi, le
Byndio sou:signé,et ils sont requis, deme four-
nir, vous deux cuis de celte date, des états de
leurs réclsmations, spécifiant les garanties qu’ils
possédent, s'ils en ont, el leur valeur, ot oils
R'eu ont pas, mentioncantle fait, le tout attesté
sous serment, avec les plèces justificatives à
l'appui de ces réclamations.

- J. A. MABER,
&yodie.

Site. Cécile de Valleydald,
Comté de Beaubarnols,

Oe dixième jour de février
mil huit cant soixante-cing

Acte concernantla falilite, 1864
Les créanciers du soussigné, ALEXANDER

MERKILL,faisant affaires en la cité de Québec
sous les nom et raison de * A. Merrill & Co,"
sont notifés de se réunir au Bureau de MM.
COURTet MACINTOSHMontréal, le VINGT-
HUITIEME jour de FEVRIER, 4 THOIS heures
de l'après-midi, afin de recevoir un état de ses
affaires ot de nommer nn Syndie auquelil pourra
faire une session en vertu del'acte susdit.

ALEX MERRILL,
Québec, 10 février 1868—130 ds

Acte concornantlafaillite,1804
Dans l'affaire de

JOHN GIBSON,

130 da

 

Fain,
 . .

Les Créanciers du failli sont pee 16 présent
notifiés que je soussigné, THOMAS S. BRUWN,
de la cité de Montréal, ai été nommé Syadie OM-
clel de sen biens, et ils sont requis de ume four-
oir, sous deux mois de cette date, des dints de
leurs réclamations sous serment, spécifient les
Garanties qu'ils possèdens, vils on ont, st leur
valeur, et s'ils n'en ont phs, mentionnant le fait,
le tout attesté avec les piéces justifivatives à
l'appui de cea réclamations.

T. 8. BROWN
Syndic Officiel.

Montréal, 17 février 1865—185 ds

“A LOUER
Un LOGEMBNT,situéà deux minutes
de marche du Palais de Justlcr,

HH renant huit appartements, très -
je « cLauffer. Pris, £36 et les taxer,

S'adrenter à

 

  

M. 0. DESNOYERS,
No. 8, Petite Rue St. Jacques.

18 février-—136 de k D

ALOVER.
Celle superbe MAISON EN BRIQUE

our résidence d’une famille qui dé-
sireralt avoir une maison des plus confortables.
Elle eat altuée sur la Rue Sherbrooke, 3ème
porte de M_ Charles Lacrous, et possède un jar-
din orné de beaux arbres, ee qul rend cette ba
bl‘ation agréable et tout-à-fait sslubre. Elle
n'est qu'à un ouart d'heure de marche du contre
des afuires.

S'adresoer au propriétaire,
Le 0. FAUTEUX,

04, ue du Port et evin de la Rue
18 fév—133 des Rutanis Trouvés.

ere rmarretme
A LOUER.

Une MAISON BN PIBBRE DE TAIL-
LE, No. 30, Rue St. Antoine, dernié-
rement peluturée el lapinée.

— Aus
UNK MATSON EN BRIQUR, No 188, Rue

Ste. Marie, près de ta Rue Pa et, cn ban état
Wadrosser au No 18, Petite Rne Ft Jacques.

J. A. LABADIR,
18 fv,—133 us Np,

EDITION QUOTIDIENNE,

. faire une cessiva en vertu de V'acio susdit.

.|Propriete’ a vendre aSaint.

 

Acte concernantla faillite, 1964

Dans l'affaire de
MCOULLOCE, FRÈRES, Faillis.

LES Créanciers des insolvables sont notifés
June assemblée sura lieu à mon bureau, 45,
tite Rue St Jacques, Montréal, Samedi, le 1(

du mois prochain, à deux beures de l'après-midi,
pour l'examen public des insol vables at l'état en
général de leurs affaires, et les dits faillis sont
sues! potifics d'assister à la dite assemblée pour
ô.re examinés par tout créancier présent.

BOSWELL HENSMAN.
17 février—135 ds

Acte concernantla faillite, 1864
Les Créanciers du soussigné sont notifés de

se réunir œu Bureau de WILLIAM BASTON,
Notaire Public, eu Le cité de Moutréal, le SIX-
{EME jours «Je MARS prochain, à TROLS beures
de l'après-midi, atiu de récevoir un état de 205
affaires où de nommer un Myndic auquel il pourra

 

N J. ADAMS,
Moutréal, 17 Janvier 1885—137 ds

ù Av Pied-du-Cuurant Sie, Marie, No. 49
ars ci-devant No 393, Rue Ste Marie, un

magollique MAGABIN et LOGE-
MENT, avec un HANGAR A GRAIN

ou sang . Les dépendunces sont en trés-
bon ordre. L'établissement est le pius ancien
du Pied-du-Courant,et c'est là que beaucoup de
marchands ont commencé leurs bonnes affaires.

S'adresser sur les lieux

ARTHUR LYNCH.
9 févriee—128

A LOUER
Ce bosu Magasin, No. 244, rue Notre

Dane, ant «16 Gecupé plusieurs an-
nées uv. MeGarvey, Ecr., comme
maga 11x meubles,

Possession i:

   

 

LOUIS RENAUD.
ler févriee—121 _

LOUER,
DEUX MAISONS de première classe,
Rue 87 Hussar,

S'adresser au

 

u Dx, GIARD,
8 tév.—137j No. 94, Même rue,

“ALOUER
Pour une vu plusieurs anné 5, une

. MAISON de première classe en bri-
=; que à deux éla,es, située No. 157,

ue St André,
S'adresser eur les lieux à

De y V. bs GRAND-PRE.

Ifévrier—taedak
A LOUER

hy Dans les bâtisses du Révd. M. Tourux,
Place d'Armes, ces deux ifiques

HH BUREAUX,au second éta, » préten
A nie de= tement occupés par la Cou

Is Bale d'Hudson Aum
au t'oisième étage.

B'adresser à

H. M. PRRRAULT,Architecte,

65, Rue St. François Xuvier
À—126k

A LOUER 7
meh BUREAUX ei LOGEMENTS, coin

des Rues St. Vincent et Notre-Dame,
au-dessus du magasin du soussigné,

A LOUER
Uue MAIBUON de première classe,
occupés actuellement comme hôtel et
dmirablement Lien disposée pour cet
sage, prssédant une cour spacieuse an

arrière et toutes les dépendances nécessaires à
un 1e) étabiis-ement, en fuon «du marché Bonse-
cours.

S'adresser à
J, TIFFIN & FILS,

, ub ou deux BUREAUX

    

11jenvier—103. ~

Bureau ouMagasin d’Entrepot
a Louer.

Les Premises sous Ia Halle aux Bids,
récemment occupées comme care à
vin, seront converties en Boresux,
pour satisfaire les locataires où louer

comme Magasin vu Entrepnt de Thé, &c., pour
lesquelles elles sont admirablement adaptée. Le
£az et l'eau P’y trouvent.

Possession immédiate si nn le 1egrert
S'adresser à

JOHN @. DI VIN,
Bec réluire

28 janvier—118 Echaoye, Nontrdal.

A VENDRE OÙ A LOUER,
DEUX MAISONS EN PIERRE DE
TAILLE à deux é fournies, avec
toutes les améliorations, situées sur
is Rus St Hubert, Nos. 103 et 106,

Conditions libérales,
8. C. LARIVIÈRE,

No. të, Rue ft. Christophe,
Quartier Mt. Jacqui a

26 fearier—119 j

VOUTE A LOUER.

à Tue VOUTE à trois éiuges et une m
fa môque CAVE, situées tur In Bus 81.

enri, No. 34.
B'adretser à

 

  

 

SAMUEL BIRON,
Coin des Rues St. Joseph et

9 février—128 MoGill.

Cyprien.

- Cette magritiques PROPRIÉTÉ
- de six aipente de front sur

. vingt-buit de profondeur, située
A $ up mille l'église, sur le

chemin con : « « Acadie, aves une maison,
écuries et auir: épendances, le tout en bat
état Eoixant «+ arpenis de cette terre sont
en culture et le . «we on buis debout.
Pour les conditions, qui seront trés-fuciles,

»'adresser au soussigné,
T. U. ps LORIMIER, Avocat

35, Petite Rue St. Jacques
3: janvier—120 um k

A LOUER
Le MAGASIN, avec LOGEMENT, No.

16, dans} où rangée de Maison -
du soussigné sur Ia Grande Rur d.
Faubourg Québec, près de le Pin«

Unihousie,

Loyer, avec les Cutieniiona : £48,
Et DRUX LOGEMENTS duns le même Blue

ou rangée de Maisons, ayant chaoun HUIT AP-
PARTEMENTE ei un Grenier, dont un à l’en-
coiguure des Rues Ste, Marie et Duclos (wood
yard Néreet), et l'autre, dans le 3e Maison du
voit de ces Rues. Ces Lo lots comprennent
les Ze ot 3a étrgre de ce: Maisons. t leur gre.
nier, ny nt une BKLLK VUK du fleuve et des
campagnes,
Boyer, avec Uvtisation : £36
Pour les a itres conditions s'adresser au tous-

signé, No 12, Bue Bt. | amsbert, Montréal,

J. BELLE, N. P.

  

  
 18 fovmisd 

 

A LOUER
lo. UN MAGASIN en BRIQUES à

2 étages, formant le ecin sud-ouest dos
Rues Lagauchetière ot des Voitigeurs,
tré--blen situé pour vo COMMERCE

d'RélCERIES.
do. TROIS LOGEMENTS y attenante

S'adrasser à
F. X. A. TRUDEL,

No. 4, Petite Rue& Jacques.

 

14 fév132

A LOUER.
Uve MAISONde Première classe, situés

au No. 389, Rus Bre Catuemrs,
(Coin de le Rue 8 Nicolss Tollen-
tin). Cette Maison contient 19 sppar-

teverts, outre tne bonne cave et un grand gre-
rer. Loyer modéré. B'adremer eurles lieux, ou
à l'Ecole Normale Jacques-Cartier, à

D. BOUDRIAS.-
AcAe a

4 LOJEK
UN BUREAU BS'AVOCAT,

RUE ST. VINCENT, No. 4,

(Au second.)

S'wiresser sur les eux.
4 nov.

 

   

 

16

: “

A ceuxqul veulent premdre
Commerce a Ia Campagne.
A VENDRE on à LOUER, un BEMPLACE-

MENTsitué au village de St. Polycarpe, comté
de Foulanges, contenant un demi-arpent de front
sur deux arpents de profondeur, avec une maison
et magamn, banger, écurie et remise y érigée.

Pour les conditions v'adreaser a M. Geu J,
Beaudet, au Côteau d : lon, ou au soussigné No.
33{, Rue St Laurent, Montréal,

ALFRED BEAUDAT.
28 janvier—113 tm k

3 a
A VENDRE

7,500 lbs TABAC À FUMER Kurcka coupé
3,700 Ibs do do MEDIUM
000 lbs do do No.2
,000 1be Vrai TABAC en poudre MACCABOY

de Lorillard.
1,000 ibs do RAPE

LYMAN, CLARE & CIE,
Agents on Canuda,

De Lorillard pour les Tabacs,
326, Rue SL. Paul.

1,déo tuk 76

TTT LOT A BATIR.

Un LOT de 40 x 150, sur la Rue Dorchester,
prés 1a Rue 8t. Urbain, volsio d'un côté par une
ruelle.

Conditions faciles. S'adresser à

N. G. BOURBONNIERE,
16 fér—134 ds k 16, Rue Bte. Thérèse.

MELASSECLAIRE ET DOUCE,
2 Poincons et100 Tiercons de

premiere qualite’ viennent

d'etre recus
Et sont à rendre par

JOBN REYNAS,
5, Rue Ste Hélène,14 fér—132 sil

 

La Compagnie d'Assurance
ET DE

PLACEMENT DES CITOYENS

DU MONTREAL.

Capital autorisé. ..006 50000500 00. $Z,000,00
Capital souscrit. Dsou.  

DIRECTEURS :
MN. RDWIN A1WATER,Présideut,

THOMAB WATSON,
KE. M HOPKINS,
ADOLPHE ROY,
JOHN PRATT,
JOHN G. MoKKNZIE,
ANDREW ALLAN.

Solliciteur,—Hou Joun J.C, Ansort,C.R.
Bunguiere,—La Baxque ven Manchaxpe

Agent,—Wu. B. Lauxe.

BUREAU:
UM. LANBE & TUGGET,

Union BciLninse, 3
Rue Bt. François Xavier.

LA COMPAGNIE D'ASSURANCE ET DE
PLACEMENT DES CITOYENSest maintenant
organisée el prête à prendre le risque des pro-
pes susceptibles d'être assurées et cette ville

portée de l'Aquednc, au taux d’asurance le
plus bas.

Les Propriétaires de cette Compagnie croient
qe lex Citoyens de Montréal ont droit au béni
ce des dépenses considérables qu’il; font pour

l'eau, en payant le plus bas prix possible pour
les assurances, sans être obligés de contribuer
au paiement des pertes en d'autres lieux où Îes
risques sont beancoup plus grande; el avec is
responsabilité bien conne des prime ux action-
naires, et ie montant du capital pay , ls Compa.
nie compte avec conflance sur l'appui du public.

4 janv.--08

 

LaCompagniedeVere du Canada
(LIMITÉE)

EST PRRTE A EXROUTBR DES ORDRES
Pour des

Bousetlles de Soda Water
++. (ualité aupérieure et d'un modèle approu-

vé, due

: outellles de Pharmeaciens
Vu éaardinnires. Moules faits à ordre.

Lu a o.dres doivent être lalesée à
G, HAGAR, Trésorier,

14 fév—132 deik 203, Rue St Pacl

JOHNSON, PICHE & MORIN
AVOCATS

BUREAU: 4, Petite Rue st. Jac-
quén, (em haut)
 

MM. J, P, & M _euieront Les Districts do Saint
Hyaciothe, Rickelon, Juliette ot le Oircuit de
Beribl re

Ler sept 1064

 

mnerve,
JOURNAL POLITIQUE, COMMERCIAL, LITTERAIRE, AGRICOLE ET D’
eS

 

MONTREAL. B.C. MARDI MATIN 21 FEVRIER 1865,

NORTH BRITISH & MERCANTILE
FIRE & LIFE INSURANCE Co.

BTABLIE EN 1809,

Capital - - - - - - $13,000,000
Accum.des Fonds- 10,000,000

Revenu Annuel - - 3,500,000

Etablissement de lu Branche Canadienne.

OFFICIERS.
DIRROTEURS-GÉRANTS:

D. Lorn MacDougall, ket, Ths. Dar er,
DIRECTEURS ORDINAIRES

Hoo,L.. Renaud, M C.L. Hon. John Rase, M I’ P.
Hon, T. Rysn, M.U.L. J Law, Ecr… Marchand
GQ J. Bey , Ber. Dirscteur-Gérant du Grand

Tronc, dont tous sont Actionnaires.
SEURETAIRE-LUVAL — H. J. JORNTBON

INSPECTEUR—Wu EWING.

 

 

  

Oette Compagnie offre 1 utes les garanties
pour l'ASSURANCE CONTRE LE FEU ; eileu

20 Modes d'Assurance sur in Vie.
Le Bureau des Dicecteurs & Montreal, a plein

pouvoir de Eagles les pertes.
Ua pourrs se pruourer des Formes de proposi

tious et tuutes autres laformations en s'adressent
au Burenu-Uénéral, Numéros 3, 4, et $, à LA
BOURSE.

Macbougall & Davidson,
Agente-Généraux pour le Canada,

P. BR. Fauteux,
BOUS-AGENT.

encarta

COMPAGNIE

D'ASSURANCE “ LA ROYALE”
Coutre le Fou ot sur la Vie,

UAPITAL, DEUX MILLIONS STERLING.

ORPARTEMENT Du F£U.
 

l’rotublement la plus grande Com d'As
surance duns le monde porn
 

Revenu annuvel £500,000.

Fonds en mains pour reucontrerles Jur
de £800,000, pertes P

AVANTAGES FUUR LES ASSURÉSCONTRE
LE FEU :

La Comyngnie est en moyend'attirer l'attention
du public sur les avantages éfferts par ootte
branche

1 Sureté incontestable.
2. Revenu d'une importance sans exemple.
3. Propriété de toute description assurée à de.

taux modérés.
4. Promptitude et libéralité dans le réglement

DEPARTEMENT DB LA VIE.

FORTS BONUS SUR LA VIE,
Déclarés en 1855 ot 1860.

Taux jar Cent pur sabée sur Is sommes assure

Étaut le plus ort Bunus qui ait été continuelle
ment déclaré par sucut autre Bureau.

BINS AUX ASSUMES SUR LA VIR:
Les Directéur« aitirent l’attention sur quel.

ques-vns des avant»ges offerts par “ La Royale”
1. La garantie d'un ample capitai :€ exemption

de l'assuré quant à la responsabilité de la
société

3. Premiums modérés,
8. Peu du charge d'atminist- ation.
4. Prompt réglement des ré“lumatione.
5 Jours de grâce acrorie use l'interjæétation

  

Lon dans les profits per l'As
& aflnot aux + EUX TIERS desuré,

lour Moutant net, toux es cing nos, aux po-
licen qui auront alure deux ane d'isistance

H. I. ROUTH, Agent.

J, LEANDLE BRAULT,
Asssiant-Gérant pour le Département-Français.

pt

 

HCULISTF ET AURISTE,
Dr. L.Q. VHAYER,
Gradué de I’Université MetGill, Li

cencié au Cullége des Médecins
et Chirurgiens, &e.,

ENT maintensn (u Montréalet tientson Bureau
au No, 138, rue Notre-Dame au-dessusde MN
Bouche: & Mansesn, Marchands de Musique, où
1: pourra ètre consulté dur toutes ion maladies
1es Veux et des Ureilles Les Yeux loucher
sont guéris instantatément.

M. Jod pb Limer, Boucher, Marché Bre. Anne,
aveugie par 'Amaurces, guéri eompldtemen:
Onporal Daniel Castello, du 47âÿne Régiment,
uveugile dopuis tept aus, guéri par une seule
opération. W. Kilgellin, étudiant du Cullé
St Laurent, louche d'un œii. guéri d'une seule
opération.

Le De, Thayer traîte aussile Catareet autre
maladies semblables.—Heures de Bureau, de ÿ
heures À. M.à 8 brs, P. M.-—Résidence, No. i
rue Seigneur, faubourg St, Antoine.

13 mopt-éak *

“ Mociete d’Avocats.
Les souseignée se suct ASBUCIRS pour

former une SUCIÉTÉ D'A VOCATS sous le nom
de LANCTUT & HO: RGOUIN.

NAGLOIRE LANCTOY,
N. H. BOURGOUIX,

bâtisse Sérañno, 29, Rue Bt Vincent
11 nov, —béum

“MATT. JANNARD,
Nouvelle Manufacture Canadienne

CERCUEILS,
OOIN DBS BUSY CRAIG BT BT. LAURRNT

MONTREAL,
ORROUEILS BN METAL, ACASUU, NOYER

NOIR, PIN ET BOIS BLANC.

PRIX MODERES.
Osdre ha bd rescopaimanes ot eréeuls

aves promptitode.
tals Maison Uansdienne-Françaige sur

un aves] grand pied.
Régidenos au-destms du magasio.
te tps
Mn. M. Jaunanp, vient d'urriver de New-Yoi

vb il à Fait achat Gen gréed voribre de bois =
vs pour Cerouell et a Été nommé age:pourles
ercuells en métal. 

ADOLPHE BELANGER,
EBENISTE,

No. 63, — RUE SAINT-LAURENT,— No. &3
Entre les Rues Vitré et Lagauchetière,

Tables, Sofas, Lavemaios Ohalses de Salon
ot Herçantes, Couchettes Françaises et de wutes,
sutres descriptions, Commodes, Buffets de Baile,
Jbifvaniers ot Miruire, en acajun et en Loyer
soir, &c, &c, en grande quantité et toujours
Prôte « être exuminé comme spécimens,

Matelas eu Crin, Traversing ot Oreillers
Les ordres sont remplis id élemgnt #1 exéeutés

uns lo plus eourt délai.
Us eat Loujours heureux d'as cit 11 € vis 1 À,

woheteurs " -
Prix trés-modéréa,
1 sept—1

FOULEKT SOLITUDL
MEMOIRES

VIEUX GARCON,
RECUSILLIS KT COMMBENTES

vax

ALPH. CYNOSURIDIS.
UN VOLUME IN-18, BROCHE.... 18 SUUS
PAR LA POSTE.....secs. IN BUTS

A vendre chez

CHS. PAYETTE,
142, Rue SL Paul,

31 janvier 120

 

AVIS,
Un embranchement jour

y

débarquer le BOIS
a été mis à une petite distancea de Ia Gare
Bonaventure.

ee perauunses qui désirent apporter du BOIS
DK CHAUFFAGE i Montréalpeuvent coonsf-
tre les prix ue cuû teront des courois entiers en
w'adressant

à

l'Agent-Général du Fret de V'Est,
à le Pointe St. Ouarles.

O. J. BRYDGES,
Direoteur-Gérant.

13 décembre—8o

Huile deCharbon
De l'Huile de Charbon pure, blanche, claire,

Ton explosive, vendue seulement à partir de
seite date, au No, 480, rue ra. MARIE, 4 2s
lo gallon, 8 gallops 15 1044 le gallva.

‘al cxaminé toutes bes huilen clariBées do la
Provioce et J'ai trouvé des hulies rouges e: jau-
nes eontenamt d stières qui font fumer les

   

 

Jambes, faisan que plusieurs prefer ot les
chaudelies on L'huile rouge ot jaune
n'est pas diatillée suffisamment, étant begnoou
à meilleur tonrché que la blanche, il su fait

grande consommation dans les ungu-
tétritment de ce.ul quiea fait ange.

On demaude des ordres en gros
No. 480, RUE Sv». MARIE.

20 jau—lil mp

J. A. GALARNEAU,
AVOCAT,

BURRAN : No. 3, HUE BAINT - VINOENT
14 juie « 141

 

POMPE AVENDRE,
A vendre, à bon marché, uns petite POMPE

A FET, faite Jur Luvraan, de Montréal. Elle
pourrait être trés-ulile à une Municipalité

B'adresser à ce Bureau. *
Ler dée—1?

Huile de Charbon!
Huile de Charbon !

Le soussigné offre en vente d'excellente HUI-
LE DE OHARBON, garantie bonne et non ex-
plosire, pour 24.

  
Par cinq galions +... 18 104d
Pag quart... «le od
Le meilleure. 76 6d par gal;
Par cing gallon, 26 3d

q
sd

ans ATE86, Grande Rue St, ues,
Vis-devia U'Eglles Amecicaine.

28 Janvier—118 um k

LAMPES! LAMPES!!

Le soussigné vient dimporteret offre en vente
sux plus bas prix, pour argent comptent, un
assortiment étendu et supérieur de LAMPES et
Lous ses accessoires.

M. MAUMS
86, Grande Rue St, Jacques,

Visd-vis UEglise Amé-icaine.

AVIS.

de soussigné fait défense à qui que ce soit de
ne faire aucoue avance en mon nom sans ub
écrit algné de ma muin.

JOS. OLIVIER LEPAGE.
26 janvier—l18 um k

 

A Ve)BRE
A DES CONDITIONS 1,IBERALRN

CINQ Lo" A BATIR
De première Clare.

— avan —

UN SUPBRBE COTTABE
De y rrtnière classe avec serres, etc.

Pou: conditions, s'adresger &
J. B, GUILBAULT.

19 nor —#2 |

Marchandises Seches.

J. B. MARION,
Buccesseur de

J. L. BEAUDRY, For,
No. 180, Rus Notre-Dame.

TIENT de recevoir vo grand assortiment de
Marchnndine, Sérhes, INDIENYER, COTTON
BUIRIE, FI.ANNELLE, DRAP, et tonte ospèes
de petites Merceries ete, ete npr 3 qapt 1064, 

dove #ootaoc

ANNONCES.
 

       
  "AO. AMARY

FABRIOANT DE
Pluimes de fantaisie, Vauteur

© Autruche.
196, ree ORAIG, coin de ls. rue Sr. URBAIN,
KBrBoul établissement Parisien à Mentodal.

Prix Modéréé,
11 janvier.—103 La a
9. THBRIAULS,

NERBCIN NT CHIRPRGISN
49, AVEVIBIPAPION,

fensultation 4 touts ‘Moure
tae 18 wo

Bureau a

Lower,

sa

No.'S,

COTE B¥. LAMBERT,
d'adresse à

  

 

M se MONTIGNY,:
31jgnyler—112Ho30, Rcs & Visceu

BUREAU DEPONTE.
Pe ot tunietel, 19 Dée. 1008

Arrivée ét Départ des” Malle’ à
; pum

Québec et TrolgKividres par ak
Helesud .. ........ 7.00am 7.00 pan

Houte de in Rive Noed,
ContiFrain ja G0 10.45 ,

‘ “ rai ue (12.10, -
‘Ja ade U Train wuld (3)... 9.0m 1
La, rairie ,,....,... vores 9.308m 2.00pm
Bd. Jeut, L KB, et Slarea- | 9.30 7.00em
« serie, Sou seve sare , mt Eten
vw. York, Bustun, Balfale

à

9.20 Ce :

onHomi00rmBCD el ne . «16ot loland Bund. (3). § 1.40pm Tom
Purtland,.........(4)... 7.00 1.
Châteauguay peashériois 110 -
st Huntiagdon.......... 4.30pm §.0m

    

2,16 6 MamLachine .. 6157+ 3,00 pm
8t, Rémi, Hemmingford o'. = :

Platisbo eg. . 10.85am 2.00
Chambly,

 

linam | 7.00 im
1.00 pm

Longueuilet Contsoowur | 10.50am { ym

8t Laurent, 8t, Bustache ;
Ste. Bchotastique, &e....6.30 am

|

Ÿ.00am
Sie. Rose, Ste. Thérèsset St

 

Jérôme... 2,00 00am
Rigaud, Carillon, Gcenvil- =

@ et tous les Bureaux ;
sur lsrouted'Ottawa... 9.45am 6.20 am

Terrebonne, Now-Glasgow. 6.00pm Ÿ.00tm
8t, Jean, N. B. Halifax ot >,
Ills du P Edouard, vià
Portland, rous lea Mercre-
dis.......... sauve ors, T.00am 1.16pm

Dito tous les quinsejours de
Bostou................. 0.00am 6.00 mm

Sault Ste. Marie &o. vik
‘oronto, tous les Mardis, 00,00 7.00

[1]Bacs du Conducteur m
ouverts Jusqu'à... Ÿ.40 am

(2) do o 15pm
[3] do do ....7.40amhl.tépu
[4] do do ....i0pm

intrées doiventètre déposées   

nt la fermeture des Malles.
Toutesies Malles ci-dessus partent tous les

oursarospté ls dimanche

A V;NDRE
Un million de pleds de Flanches
de Pin sec de 1 pouce.

Madriers secs pour Plancher, S$
ces. ;
riers secs pour Piancher, 8

pouces.
JORDAN & BENARD,

Cola der Rues Craig et St. Denis, et Coin de la
Rue Sanguicet.

LA fév — 129 tm —_—es
DENIS et TRUESDELL,

ATDWTesg

33, Rue St Vincent, Montreal.
MN. Denia et Truesdeil suivront les Circuits

de Vaudreuil et Soulanges régulièrement,
24 janvier—114
 

{LABANQUEDUPEOPLE
AVIS

Les ACTIONNAIRES de LA BANQUE DU
PEUPLR sont par les présentes notifés que

l'ASSEMBLÉE GÉNÉRALE ANNUELLR des
Actionnalres aura lieu au Bureau de La Banque,
LUNDI,le S1X MARS prochain, à TROIS heures
de l'après-midi, et 68 ou conformité à ls clause
xviu de sa charte.

Par ordre,
B. H. LoMOINE,

Calasier.R 8t. Jacqu
ler février 1008. } 1410

  
ORFORATION,LE MONTRE
Aux Hoteliers, Aubergistes of

Cabaretiers. nena.

QT We
TOUTES PERSONNES qui cot Matsetion de

v'adresser au CONeEIL-DE-VILLE, paye an
obtenir des :

CERTIFICATS D'AUBERGE,
aont par le présent avis noitfées qu'elles Éctsent
savorer, SANS FAUTE, leas demandes on
bonne forte, d'HUI au PRAMI jour#AVRIL
prochain ; 64 que le Odneell ne s'ott
cuve demande envoydé aptot'taita

(Par ordre)

OHS. GLACKMMYIR,
, Graffag de ja OU.

Bureau dy Grefiet de la Olté, ),;

pe
Ed.P. FRECHETTE,

ATDRIPLILLIE,

8, Petite Rue Bt Jacques, 18
mb
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LA MINERVE, 91 FEVRIER 1868,

~
——

 

 La Minerve.

MARDI MATIN, 21 FÉVRIER, 1865.
==es

Bipeche Speciale de Quebec
A LA MINERVE.

Québec, 20 février,

de la Confédération se discute
aFor branches de la législature. On
s'attend à un vote dans le Conseil Législatif
dans les premiors jours de celte semaine.

Correspondance Parlementaire
POUR “LA MINERVE.

 

  

Québec, 15 février, 1865.
L'opposition est complétement démorali-

sée, Ses échecs répétés jui ont enlevé tout
espoir 3 et aujourd'ui ses journaux ont des
lormes dans la voix, en attendant que ses
orateurs viennent demain attendrir la repré-
sentation nationale, par le tableau des mal.
beurs borribles que le ministère reserve
aupeys. La coniédération va être adoptée:
persoans n’en doute etl'opposition en pleure.
Ce qu’elle regrette cependant, ce n’est ni la
nationalité sacrifiée, ni les institotions du
Bas-Canada mises ec danger. Mais ses ambi-
tions, mais les rêves de sop égoïsme, mais
los banquettes ministérielles; tout cela est
perdu pour jamais ; et voilà pourquoi elle est
Bi triste.

Les chefs de l'opposition, depuis le com.
meacement de la assion, nous pourrions dure
depuis la fin de la session dernière, ont die
loin de comprendrele rôle quileur conve.
nait en cette circonstence. Lis n’ont montré
aucune intelligence de la situation du pays ;
st lorsque tout nous avertisait que de gras.
des choses ve préparaient pour le Canada,
05 les voyait élever des châteaux de cartes,
comploter, dans l’ombre, de petits projets,
faire assaut de personnalités, anus jamais
mettre une opinion sérieuse sur les change.
mente constitulionnels projetés. On se rap-
pelle encore la conduite passablement
eule de M. Dorion, lors du banquet des dé-
léguée à Montréal; on x rappelle encore
ce célèbre manifeste, destiné à servir de pro-
gramme à l'opposition, el qui n'a servi à
rien du tout, ai ce n’est à démontrer les va.
riations politiques du représentant d’Hoche.
lega,et à dévoiler le vide complet de ses
raitomnements contre la confédération. Et
à son arrivée en Chambre, il continue Ia
même tactique. Dans la discussion sur l'a-
dresse, au lieu de s'occuper de la grande
Juation soumise ao Parlement, au lieu de
‘aire connaître les raisons qu’il pourait avoir
d’opposer cette mesure, il commence une
kyrielle d’accusations usées depuis dix ans,
des banalités, colportées de parlement en par-
lement et de journal en journal, auxquelles on
n répondu cent fois, et auxquelles personne
Be croit plus. Après M. Dorion, est venu
M. Holton,qui a voulu harceler te ministère
sur des questions de forme, qui lui a fait,
pendant buit jours, une guerre à coups d’épin-
gies, laquelle à tourné, en définitive, contre
celui qui l’avait engogée. Il a dû abandon
ner la partie, après avoir été battu sur tous
les ts,

ous les projets, toutes les attaques de
Popposition se sont terminées par des dé-
faites. Pour les pallier, il os lui restait
ju'uae ressource, dont elle n'a pas manqué

w’emparer ; elle aceuse le ministère
d'exercer une pression sur les députés, pour
emporter res mewres. Le ministère à
beaucoup de moyess, à ectle session ; c’est
vrai, 11 est d’une force à laquelle on n’était

s babitué depuis plusieurs années. Mais
fo plus siogulier, c'est que l'opposition ait
l’air de lui en faire un crime, La faute, si
faute il y avait, en serait plus à l'opposition
qu'au ministère. Cependantl'administration

ot prouvé qu’elle micatendaitu
lement abuser de sa force et de son pou oir,
Wis qu'au contraire, elle désirait donner à
le minorité toutes les facilités désirables de
faire connaître à ia chambre et au pays,
opinions qu’elle entretient sur la grande

 

  

   

  

   
   

 

tios du jour, Lee ministère

à

fait preure en
cette circonstance d’une esprit de justice et
d’une loyauté remarquables. Cette con
  

duite contraste étrang- nent avec Celle de
Popposition, qui n’a reculé devant aucun
mensonge, devant aucuse iulrigue, devant
aucun préjugé, pour tacber d operer uu sou.
lévement populaire coutres tes mipistres et
seure projets. Mais le bon sens populaire
ge vest pas | prendre à ces piéges
Qu'on leur tendait à chaque pas; s’il à su
discerner ses véritables amis d’après leurs
actes, et apprécier à leur valeur les paroies
de ceux qui parairsuient d’'empresser à sur-
veiller ves intérêts et qui ve che:chaient
qu'un moyen d'ariis- àh wotoritté, ou de
cox qui, ve reve’ «aujourd'hui de laléthargie, qui les « retenus depuis plus de
viogt ane, loin du théâtre des affaires et loin
des luties popubires, voudraieat qu'on
acceptt leur paroles Gomme un orale, et que
les populations retirasseot du coup toute
conkance à ceux qui, pendant vingt où trente
ans, Ont défendu leurs intérêts avec intelli-
gence, avec constance, avec courage et avec
patriotisme.

Ls PROVINCES DU GOLF,
La lettre de Mgr, l'Evêque d'Halifex à

fait une grande sensation, et à rallié à ls
eause de l'union tous les timides et les à
cis, aves une grande partie de ceux

 

  

 

qui
etoyaient voir dans le nouveau syatôme, uoe

  wisation dirigée spécialement contre le
catholicisme. On peut dificitement trouver
de plaidoyer plus clair, plus vrai, plus rai-
sonné et plus modéré, en faveur de la con
fédération, que celte lettre du savant et pa-triotique Evôque d'Halsfax, Ii parle au pu.
blis le langage de la religion du patriotisme
et de la raison, et démontre, à tous ces poiats
de vus, que nous devons *ppeler de tous nos
vœux le momect où toutes les provinces an-
glaises seront unies sous vw même gourerne-
ment.

Mgr. Coanolly, remarque, au sujet des
dépenses qui seront plus considérables qu’el-
les ne ie sont aujourd'hui, qu’il faut accepter
Ja confédération avec tostes les obligations
raisonnables qu’elle pourra nou imposer.
Catte parole est osjunte, ot elle devrait
être un peu méditée par tous ces tribuns à
sensation, qui protesteot contre toutes les
mesures d'utilité ou de pécessité publique,
contre toutes fes améliorations, contre tous
lee projets et contre tous les changements
politiques, parce qu’il en résultera uns ag:
mentation 'impdts, D'ailleurs, ce n'est pas
la confédération qui nous imposera de nou-
volies obligations; notre position sa trouve
ebaogée par les circonstances même qui opt
Si en dehors de vous, et qui créent pour
ous des devoirs Gouvesus. Notre honneur,
de même que votre intérêt, nous défend
de répudier ces devoirs ; il vous faut les ac-
cepter, à moins de coneratir & la ruine com

ol à la cooquôts de uotre pay. par
Ja première persoone blrangèce qui cn pran-
des sérieusement la résolution. La coufé-

 

  

 

dération est un moges de remplie ples faci-
lement cen devoirs, el du mieux assurer les
résullats que mous recherchon:. Ce n'est
pas, à proprement parler, la confédération

jai nous force d'établir use armée et de
Ë € den déponses plus considérables pour
#8 travaux publics ; mais C'est au moyen de

l'union fedéraie que nous rauverons 1s inté.
8ts de notre commerce, que nous pourrous
eréer une force militaire suffisante pour sssu-
rer, autant qu’il est possible de le faire,
votre indépeodance ostionale, Di les taxes
sugmratent par la confédération, il ve s’en
suit pas nécessairement que nous irons tou-
jours en appaurriseaut. Si nous savons uti
liser les immenses sources de richesses que
la providence a prodiguées à cette partie du
coptineut, si cous savons donner à l'agricel-
ture et à l’industeie un encouragement aufé-
sant, le richesse augmentera beaucoup plus
rapidement que les taxes qui, par ce moyen,
pourront être payées plus achement qu'au.
jourd'hui.  L'Anglelerre et peut-être le
paysle plus taxé de l'univers ; dirs-t-on que
pour cela, ilest le plus pauvre? Au con
Fe ; c'est parce que les moyens de produclion
sont ri considérableset si perfectionnés en tous
Benres, quel'industrie et l’agriculture paient
voloutiers, 6! saus aucunement murmurer, les
taxes dont ellas sont chargées.

La difécuité de payer les impôts n'est pas
en raison de l’élevation du chiffre mêtme de
Pisapôt, mais plutôt en raison des difficultés
de la production ; qu’on favorise celle-ci, et
la richesse nationale sugmentera, quoique les
impôts w'éiéreront en proportion pour faure
face aux dépenses nouvelles, nécessitées pat
l’acquit des charges vourelles, auxquelles est
soumis notre pays. L'âge d'or est mainte-
not disparu de Ia terre, et ce n’est pas
même avec la confédération que nous en
opérerons le retour au Canada ; lorsque les
budgets de tous les pays sont obérés, écra-
ss par les dépenses de l’armée et de la
Marine militaire, il serait imprudent, il serait
saêmeridiqule pour nous de croire que nous
allons nous tenir complètement à l'écart et
que PAngleterre va faire tous les train de
notre défense. Peut-on croire que la France,
par exemple, est bien mise de dépenser
chaque année des millions dont elle ne retire
jamais aucun profit 1 EI serait beaucoup plua
avantageux d'employer celte énorme rente
annuelle pour l’encouragement de l’industrie
et du commerce ; cependant la France a son
honceur militaire à soutenir, olle & see droits
à défendre, elle à ses obligations à remplir
à l'égard des autres peuples. II lui faut
payer sa gloire; comme il nous faudra
payer à l'avenir notre indépendance et notre
sécurité; à moins d'être d'être de ci-
toyens, nous ne pouvons faire autrement,

L'évêque catholique de St. Jean, T -N.,
Mgr. Mullock, dans une sésnce de l’Institut
catholique de St. Jean, à égulement exprimé
une opinion favorable & "union des colonies ;
quand on sait que les catholiques forment la
moitié de la population de Terre-Neuve, au
poiot de rue de l’influence, on peut savoir
d'avance daus quel sens se prononcera ia
législature de cette province, actuellement
en session. II ne resterait done que l’Île du
Prince Edouard, qui tentersit encore d’en-
traver le mouvement. Mais il est un fait
bien certain: c’est que l'Ile du Prince
Edouard ne pourra rester seule à l'écart et
qu’elle se ralliera aux autres colonies, du mo-
ment qu’elle su convainera que sa résistance

"a pas d'infuence eur la décision des pro-
viaces voisines,

 

 

   

 

  

  

 

Québec, 16 février 1865,

C'est un préjogé généralement répandu
I i la population, que les membres du par-
lement vont beaucoup moins attachés à leur
situation qu'au salaire, ou à l’indemnité,
comme on veut bien l'appeler, qui leur est
accoidér. Cette supposition est uae grave
injure fat. à la représentation nationale,
ainsi qu'ont pu s'en couvainere ceux qui ont
assisté à la séance d'hier soir, et nous espé-
ronsqu’à l’avenir, on s’abstiendra d'aitiquer
ainsi la délieate conscienes des membres de
ia legislature canadiesge. On croit de bon
ton de présenter chaque année ua projet de
loi, destiné à réduire où dfaire divparaître
complètement cette indemoité. Le député
via l’houneur de faire celte proposition à

l'amsemblée, imagine toujours entourer son
nom d'une auréole de désintéressement et
de patriotime, vertu aujourd'hui si rare
parmi les chefs des nations, comme parmi

etn, C'est une des meilleures 1 <com-
mandations aup'és du public, pour le- ls c-
lions suivantes. On comprend de suite la pots
que peut se donner un honorable depuré
p'éféiaut ax les intérôis de ses électeurs
aux riens propres pour leur faire le sacrifice
de trois ou quatre piasires par jour. Et 10m
ceux qui votent pour la motion, sans avoir le
mérite de l'initiative, ont du moins crlus d’a-
voir suivi et d'avoir aidé leur collegue plus
fortuué dans la voie du désintéremement et
de l'économie des deniers publics, Catto
année, c’est M. MeConkey qui à eu l’hon-
neur d'attacher le grelot. Son bill avoit pour
but de réduire l’ipdemoité payée .ux dépu-
tés à quatre pisstres par jour, au lieu de six,
pourru que la session ne dure pas plus de
trente jours, et ni elle va au delà de trente
jours, que la somme paybe à chaque député
n'excède pas quatre cents piastres, aulieu de
Mix cents qui est le chiffre actuel. La deuxiè-
melecture fut proposée heer, sur la division
suitaute, qui meériterait d'être publiée en
lettre des plus voyantes :

Pour : Messieurs Ault, Beaubien, Biggar,
Blanchet, Burwell, Cameron [Ootario Nord],
Catling, Caron, Cartwright, Chambers, Cor.
oellier, Cowan, De Boucherville, Dufseaux
[Iberville], Duokio, Fergunon [Suncoe
Sud), Fortier, Gaudet, Greg rion, Harwood,
Houde, Irvine, Jones [Leeds Nord et Gren.
ville], Lalramboi-e, Lejoie, Macfarlane, Mc.
Conkey, MeGirerio, McIntyre, Mo -
quet, Perrault, Powell, Boss Eran

  

   

  

Row [Dundas], Row [Prince-Edouard
Scatcherd, Surton, Syivain, Thoropson,
Tremblay, Walbridge [Hastings Nord],
White et Wright [York Et}—44,

Contre : Mensieurs Archambault, Belle-
rose, Howmin, Cauchon, Chapais, Cock.
bura, Dickson, Dunford, Evanturel, Fe:-
gusion (Frontenac), Gibbs,Hs ginvon, Ho
tou, Howland, Huot, Joly, Foes(Leeds
Sud), Langevin,proc.-gén. McDonald, Mec.
Doostd (Cornwall), Me Dooa!d (Glengary)
Mackengic (Lambton), Mackensie (Ostord
Nord), MoDougatl, McGee, McKellar, P’ou-
lin, Pouliot, Foupore, Ruokin, RiymondRémillaré, Robtsille, Rymal, SeobleShan
ly, Sith (Dosham Est), Somer ville, Street,
Fascherens, Walsh, Viellset Wood,—43.

Mais voici bien une autre sffaire ; on ne
savait pas jusqu'où peut aller une assemblée
en veioe de sacrifices et de désintéressement:
ansilôt ce vote connu, Quelques membres
diseot que, puisqu'on avait déjà reteapché
deux piastren, on pouvait bien retrapcher fes
quatre autres, et que € serait un magnifique
exemple & donner au pays, eo même temp
q'une réponse péremptoire à toutes ces ec-
roations uvec lesquelles on ne cess das

| suslir ces pauvres députés, qui n’en peurent
mais,: La motion reçut de suite un bon ac-

 

   
 

sueil et les voies pris donnèrent le réceltat
men:

Pour:—-MM. Archamberull, Ault, Beau;
bien, Bellerose, Blanchet, Cameron (Onta-
ro Nord). Carliog, Caron, Cartwright,
Cauch»n, Chambers, Chapais, Cockburn,
Cornelier, Eragturel, Ferguson (Froate-
uac), Ferguwon (Simcoe Sud), Harwood,
Higginson, Iluude, Huot, Irvige, Joly,
Joues (Leeds Nord et Greeerille), Lafram-
boise, Lajoie, Mucfarlane, Mackenzie (Lamb.
tou), Mackeusie (Usford Nord), MeKellar,

 

Perreault, Pope, Pouliot, Poupore, Powel,’
Rank, Reymond, Rémillard, Robitaille,
Ross (Champlain). Ross (Prisce-Edouard),
Sesteberd, Beoble, Somerville, Taschereau,
Thompson, Tremblay, Wallbridge (Hastings
Nord), Walsh, et Wood.—50,
Contre:—MM. Biygar, Bowmao, I ir.

well, Cuwso, De Bouchervile, Dick on,
Dufresne (Iberville), Dunkin, Duo tied,
Fortier, Gaudet, Gibb, Holton, How rad,
Jones (Leeds Sud), Langevio, proc -çén.
Macdonald, Macdonaid (roma, Mae-
donsld (Glengarry), McConkey, McLou-
gall, McGee, MeCriverin, Melatyre, Morris,
Paquet, Poulin, Ros (Dundas), Rymal,
Shanly, Sœuh (Durham Est), Siirton,
Street, Sylvain, Wells, White, et Wright
(York Ent)—37.
La Chambre se forms de suite en comité

sur cet amendement au bill de M. Me-
Coukey.

Entr'autres privi'égas dont jouissent les
députés, lorsque la chambre siège en comité,
s'est qu'on o'epréguire pas les voter: ils
cessent alors d'ugir en présence du pays, et
les rdglements les metient & I'abri des repro-
ches comme des éloges de leurs électeurs.
Cette absence de responsabilité change par.
fois comidérablsment l'opinion de la ebambre,
et telle mesure qui anit regu jusque-lé l’ap-
probation d’une grande majorité, a reacon-
tré une formidable opposition dans un co-
mité composé pourtant des mêmes légista-
teurs, C’est ce qui eut lieu bier soir, M.
Raokio propos de lever la séance du co-
mité ; c’est un moyea poli, mais infaillible,
de tuer la mesure sur laquelle ta chambre
s'est formée en comité ; la division eut heu,
et la proposition fut adoptée à une frsode
majorité. Le bill était mort pour cette ses-
sion, el fa comédie était jouée,

Les députés avaient sauvé du
popularité et leure cent cinquante louis. LI
avait matière à félicitations. Cette differen.
ce dans les résultats des deux votes donnés
cinq minutes l’un après l’autre, prouve que
plusieurs députés avaieat chan d’opivion.
Îla o’avaient voté d'abord en faveur du bill
qu’à contre-cœur et en maugréant contre
l’imprudent, qui venait aiosi les placer dans
la difficile position de renier toutes leurs pro-
messes aux électeurs, ou de fuire up sacrifice
qui pouvait les ruiner du coup j cependant,
Ws n’avaient pas hésité parce qu’ils epé-
raient bien ne former que la minorité. Par
malheur, ils s’étaient trouvés pris, dans leur
propre piège. Quandils furent forcés de se
prononcer sur l’opportunité de retraucher
toute indemoité, plusieurs firent tuire leur
patriotisme, et tirérent leur révérence à la
popularité. Mais le courant était trop fort, et
une Majorité plus grande encore que la pre-
mire, mais qui, cette fois, était contre eux,
leur fit éprouver les plus grandes frayeurs.
Heureusement que les priviléges du comité
leur restaient, et ils en profitèreut. I! faut
espérer, nénomoins, que ls peur qu’ils ont
eue de réussir leur Ôlera toute envie de re.
commencer une autre fois. Ne serait-ii pas
temps d'en finir avec tous ces leurres au
publie,qui n'ont jamais servi à personne et
auxquels le public ne croit pas. Une pareille
conduite De peut que jeter du discrédit sur
Ja législature dont elle dévoile les iotri ues,
et les plus ridicules et les plus condamosbles,
De pareilles discussions ve revouvellent as.
sez souvent pour faire croire que les mem-
bres ne se réunissentque pour avoirle moyen
de préparer et d'assurer leur prochaine élec-
tion. Croit-on que les électeurs sont dupes
de tout cet étalage de désiniéressement et
d’attachetgents à leurs intérêts ? 11 n'ont pe.
sonne qui ne s'aperçoive que celte enn-u ‘e
tmaaque comp'élement de sincérile, el qu'el-
le ne mérite que ln coudawnation et le mé-
ris.

P Que tous les représentants du peuple
soient fidèles, laborieux et conscieucieux,
Qu'ils soient fermes dans le devoir, que tou-
jours l'intérêt général soit la régle invaria-
riable de leur couduite, et le peuple ne re-
grettera pas les quelques piastres qu'ils se
seront votés, Test bien vrai que certains
députés ne gugnent pus leur argent ; mais
il ÿ à pour eux un moyen bien facile de
mettre leur conscience en repos : Qu'ils re--
tent bien tranquillement chez eux el qu’ils
abandonnent leur position à ceux qui en sont
plus dignes et qui peuvent en remplie les
charge.

Le termo de février de la Cour Crimi-
nelle pour le district de Beauharnois, à
commencé Lier sous la présidence de M.
le juge Budgiey. M. T. K Ramsay y
représente la Couronne.

ee

LES VOLEURS.
Nous venons de recevoir une a

dance de l'un des premiers citoyens de
Montréal qui s'alurme, avos une certaine
raison, des vols commis depuis quelque
temps dans les différentes partion de ls ville
par des filous expérimentés. Nous pensons
avec notre correspondant qu'une récompense
offerte, soit par le gouvernement ou par la
corporation, aurait un très bon effet.

———-

La Divinite de Jesus-Christ ate
taquée au Sénat.

M. Sumner à présenté au Sénat le mé-
morial du comité exécutif de la Chambre
des Délégués des Juifs Américains, protes-
tant contre l'adoption d’un amendement à
la constitution des Etats-Unis, où l'on re.
connait la Divinité du Christ. Le Messa.
ger Franco-Américain est battu.

—— _—
Le Gouvernement Américain et

les EIncursions contre le
Canada.

Le proc. gén. MoDonald à annoncé, ven-
drodi soir, en chambre, qu'il avait regu de
la part des autorités américaines des dépô-
shes annongantqu'elles allaient prendre tou-
tes les mesures nécessaires pour empêcher les

 

coup leur

  

 

  

 

 

 

 

, [incursions organisées au Nord contre le
Canude. C'est un des bons effets qu'surs
produit la sage politique de notre gouver-
nement.

.-.

Nord et du sud.

Le dernier estimé que les partisans du
Nord font des deux parties bulgare
de 530.0U0 pour le Nord et 245,000 pour
le Sud. Dana ce caloul, on donne 180,000
hommes à Grant et 75,000 à Les.

Forces du

 

Prisonniers du Camp Dougins.
Il est avéré que sur 10,000 prisonniers

au camp Douglas, 1,285 sont morts en 9
mois, 0e qui fait 17 par vent,

CHRONIQUE DU PALAIS.
, AFFAIRE GT. ALBAN.

= Jeudi, 16 févriee.

Matinée.
M. BETHUNE prétend que la poursuite « um-plement prouvé par ses lémuins l'accusation devol culumis hurr et Tavis sur Breck.
M. ABBOTT.—Je crois qu'il était entendu quel'on remetterait l'argument à lundi,
M. BETHUNE.—En effet, et je nem'attends pasÀ la répouse de Le défense sur ube question pure-

ment accessoire.
Je prétendque les prisuuniers sont tous cou-

fables,parcequils sout is avec le dessein
ien té de piller les ues. Nous avons

prouré par Bettersworth qu'ils out tous été à St.
Alban dans cette journée, et qu'après le vol ils
sont partis pour le Canads, .M. Bethune cite Huwkin's Please of the Croom,
chap 34, sec. Bi 148; fer vol. de Hall,

, 834 ; ler vol, de ishop, sec. 267 ; 2m vol, deshop. Il cite aussi plusieurs exemples où l'un
tradulsit tous les membres d'une troupe qui réssista à la police, et où l'on juges coupables au
même degré, ceux qui svaient fait partie de cette
bande, sans avoir pris part directement à l'acte
comme ceux qui avaient agi.

M. Betbune finit proposer de laisser, à le
fin des débate, M. Johnsonrésumerl'affaire.
M. ABBOTT.—I est à regretter que la pour-suite ne nous lndique pas ls terrain où alle pré-

tend se maintenie.
M. BETHUNE.—Nous accusons de vol,
M. ABBOTT.—La défense est dans une posi-tion désavantageuse, parce qu'elle sers ob igée

d'établir et de prouver tous les points de loi qui
se rapportent à la cause ; ls poursuite ne leur en

taucun.
M. JOHNSON.—I1 n'y à pas de procédures

particulières pour ces cas.
M. ABBOTT.—M. Bethune a proposé que M.

Johnson résums l'affaire ; mais je nie ce droit au
représentant de lu Couronue. poursuite eat
au nom des Etats-Cnis
SUN HONNEUR.—Le conseil de lu Cuurume

est autorisé à répliquer,
M. DEVLIN.—La défense

procéder avant lundi.
SON HONNEUR—Aleur place, J'aurais be-

solo d'un peu de temps pourme préparer,et je ne
pense pas que jusqu'à lundisoit trop long.
La cour s'ajourne à lundi, 30 février.

ne pourrait-etle pus

Luudi, 20 février.

Mutinde.
Une foule se presse dans l'enceinte ; on remar-

que In présence d'une vingtaine de Dames confé-
dérées et canadiennes
M. KERR ae lève et dit, qu’il doit avouer qu'il

se sent un peu cmbarrassé

par

l'immense respon-
sabilité au}retombe sur l'avocat de la défeuse
daus cette cause, ot par Ja singulière importance
de la cause elle-méme. [1 duit dire que dans un.
cause oli un gouvernement étranger demande
l'extradition d’un prisonnier, il est du devoir du
Juge, devant qui l'affaire est portée, de bien con-
sidèrer le preuve de Le défense, at si les cireun-
sisnces qui vat Socompagné l'acte ont été telles
pour le placer hors de ln catégorie des offenses
pour lesquellesl'estradition eat demandée, natu-
rellement le prisonnier ne peut être livré. Au
soutien de la proposition ci-haut émise, l'orateur
cite plusieurs causes semblables portées devant
les tribunaux anglais, entreutrescelles de “ Ger-
rety ” et de ** Rosnuke,”tandis qu'il condamne la
décision du tribusai du Haut-Canadn dans l'uf-
faire Burley daus un langage des plus sarcasti-
ques. La cunduite du tribunal haut-canadien
dans la cause d’Anderson fut alors donuie com-
me une preuve de aa fuillibilité, et le savant avo-
eat cite plusieurs cas pour démontrer que la po-
litique traditionnelle de l'Angleterre & été de ne
jamais livrer des prisouniers pour offenses politi
ues,

4 Par les autorités tirées des lois internationales
il démontre que, dans le cas d’une guerre civile,
un gouvernement de fucto peut exiger à une
nation neutre des droits de belligérents aussi
étendus que ceux dont jouit le gouvernement
original ou suprème. 11 passe alors aux particu.
larité del'arrestation des prisonniers, la regarde
commeillégale et présente unie serie de propo-
sitluns. Les actesde guerre perpétrés par des
¢olduts d'une nation belligirante, en autant que
d'autres nations se trouvent concernées, te peu-
veut venir À le connaissance des lois internu-
tionales, que dans le cas où de tels soldats ee
réfugient du territaire ennemi sur un territoire
neutre. Le code criminel municipal à l’égard
des belligérents à été susprndu, et actuellement
tous les Etats-Unis sont sous la loi martisle.
Dans une Querre régulière entre deux états, ou
deux parties du môme état, chaque membre
d'une nation ou d'une partie d'une telle nation,
est en guerre avec chaque membre de l'autre
nation, et peut tuer chaque ni“ubte et s'emparer
de ta propriété de tel membre. Au soutien de
cette dernière proposition, l'ornteur cite des
autorités américaines écrites avant la guerre,
Ainsi que lex commentateurs sur les lois interna.
tionales pendantle 17èmesiècle, et l'opinion de
Ciceron.
La défense ici donne à entendre que Ia poursuite

n'a

pas

l'intention de contester lu précédente pro-
position. La seconde proposition est que, par les
autorités américaines, la possession d'une com-
mission formelle n'est pas uccessaire pour donner
aux parties combattant contre l'eanemi, les
droits de soldats, ot au soutien de cet svancé, le
savant avocat cite la cause de McLeod qui fut
eusuite assumée les gouvernements du
Canada et de l'Angleterre. Si un officier commis-
sionné dé ses instructions, il est responsa-
ble de telle faute, non envers l'ennemi contre
qui il agit, mais envers une Cour martiale de
sun commandant en chef,

Relevée ; 2) heures.

M. LAFLAMME.—Aprds 1a savante argumen-
tation do M. Korr, il reste peu de choses à dire,
néanmoins, je crois devoir prendre ln parole.
C'est avec anxiété que je le fais, certain que je
suis del'in ace des prisonniers et du sort qui
les attend, s'ils sont livrés. S'il était possible
d'éloigner de la question toutes passions et tous
préjugés, elle serait facile n décider. Bi nous
étions in‘tépendants de noire position actuelle, si
nous d'avions que les simples arguments à con-
sidérer, si nous nous (rourions en face d’une pe-
tite puissance comme celle du Venezuela,ls cau-
se serait vite décidée. Malheureusement, les cir-
conslances netuslles sont contre les prisonniers
et tournentl'opinion publique.

Voici les faits. Young, officier confédéré, était
l'été dernier à Chicago, prenant part à un com-
Hot, inconnu de nous, mais en relation avec la
utte sanglante où fl est forcé de défendre sa
patrie. Ii reçoit l'ordre de son

 

  

uvernement
d'enrôler des prisonniers du Sud Échappés dun
nombre qui n'ezcèderait pas vingt, Il agit en
conséquence, msis toujours à Chicago, et il ad-
met que 5 ou G des siens ont passé par ie Cana-
ds pour les juindre. Vingt bommes entrepren-
sent de saccager une ville de 4,000 ames; ils
savcat que s'ils sont pris, on ne lour fora aucune
grace; ils sont eq effet poursuivia; on tire sur
eux etils sont obligés de s'enfuic. En attaquant,ls ee disent soldats confédérés, annoncent qu'ils
usent de reprôsailles,

Tlest impossible de supposer que cat acte lesread sujets à l'extradition ; parce qu'ils out com-mis :
1p. Une offense politique, toujours exemple

de ces traités ;
30. Un acte de belligérants, autorisé par unr

commission ;
30. Une offense nationale et non individuelle,
Premier point: Offense politique—C'est une

règle générale que Les uffenses politiques os tom.
bent sous le coup d'aucun qne par stipulation
sxpresse entre les deux puissances. Je n'en veux
d'autres preuves que le message du président des
Etats-Unis, Tayler, 2¢ vol. des manages des Pre.
sidents doe Etats-Unis, “Le traité d'extredition,
dit-il, porte sur les offenses, reconnues commetelles par tout le genre humain. “Ce qui exclut les offences politique
criminelles prosemunt de
dunn Woolsey, 11 139; * Tout
teceruir deu reliques politiques
tonne ne peut eziger qu'il le
Pays ;" dane Lewis, p.43 et p.44:
tionn'a lieu que sur crime teconnupas toutes jes
nations ; sevens Dang les guerres
civiles of u vin état puissant estforcé par l'humanité de'refuser l'extradition de
personnes, accusées de ces offenses.” Palmers.ton dit de mAme: “C'est une r de ne point
livrer tes réfugits politiques,
ment fort et indépendant, qui n'aurait pas con-
fe de insite spéclal, sernit ansthômisé, o'il les
vrait”
Ainsi donc, l'extradition n’a bleu que pour crie

mes ordinuires, ot non pour les netes “amis en
re, autrement que ferait-on des réfugiés po-

itiques, Jnsibaldl uth, Maslol, qui ont cer.
tainement tué en [uttant pour lu liberté contre la

  

   

actions
Un trouve
a droit de

  

 

 

     
    

et un gouverne- despotisme ? Quils aillent douc sn Angisterce,  

et À faudra les rendre à la demande de l'Autri-ebe ot des puissances de La Péminsule.
lly a bien certainement ici, offense politique.La guerre civile est déchainée aux Etats-Unis esce t'est pas à nous à intervenir.
Un lit dans b'utel, page 42¢: La evile prise le pouvoir gouvernemental, et il nyavas de juge entre les deux partis. Pour un temps,ve sont deux corps différent” Ainsi tous les su-distes sont contre les Nordistes. Bi comme leerime n'a lieu que lorsqu'il est commis pas unePersonne agissant pour elle-même et pour desintérêts privés, il est impossible de supposer cri-me ut acte commis dans une guetre civileHishops, on Criminal Law, page 337, dit : “ Lalui criminelle ne s'applique qu'au crime ; l’easen-ce du crime consiste dans l'intention de faire dumal.” Iei, l’intention est pure; où agit pa-triolisme et dans le but de servir as patrie, puis

par eéprésailles.
Quon Femarque bien une autre chose. Letraité d'extradition a été conclu par une popula-tion de 30,000,000 d'hommes i aujourd'hui, 10,-"ubdon de cette mime population se wont insur.

68. Un reclame aujourd'hui en vertu de ceVéaité pour a certain crime ; fl faut bien aunina que ce crime soit recogou de tout le peu."le; il fam qu'il wit universelloment reconnuuur qu’il w'y ait pas de doute sur sa nature,Eh} bien, tte moitié nous représente l'acte deSt Alban comme un crime, tendis que l'autre laproclame comme uu acte d'héroïsme, Cet acte* done un caractère purement local ; il n'a doacvas le esractère général qui seul peutconférer lacrimimalité. Vol ce qui fait connaître la se-fre et la nécessité de protéger les réfugiés po-
Iliques.

Supposons, au reste, Qu'ils aient mal interprètéla loi, leurintention était de servir leur patrie,ct par conséquent n'était pas criminelle ; or, lurolonté forme l'essence de l'acte; peut-on cons
damuer un homme moralement innucent ? Laresponsabité revient au gonvernement et non à
ses employés.
Second point : droit de belligérants—Le droitHe lmiligérnats suffirait pour faire décharger lesisunuiers. Les deux partis sont en lutte ct

ui recoutus comme belligérants, * En guer-
ve, dit BudomscLi, tout est permis....…, etenguerre civile, pour les sujets surtout, il n’y a au-
cuge limite aux réprésailles."

Il est bien vrai qu'il

y

à un code militaire
comme il ys vn code ciel) of l'on ne peut appli-
yuer le code civil là où agit le code militaire.
C'est ainsi que l'on pend les ons, en vertu du
code militaire. TI faut donc, dans le cas actuel,s'eu teuir au cude militaire.
En 1812, l'amiral Cochrone Pilla des villes

américaines sans défense, et il fut prouvé que
cet Angleterre Elle-môme qui lui avait donné
donné ordre «le parcourir toutes les côtes et bru-
ler toutes les villes, gardées où oon, qu'il trou-
verait.  Apris cela, lea Américaing n'ont pu en
demander l'extradition.

Wlwaton, page 248, et Halleck, p. 806, disent“ qu'une commission volontaire offre une protec-
tivn ubeulne.”
Un trouve une ietire du 6 août1862,du major-général Helleck au Dr. Lyber lui demandants'il

“ faut recconnaître comme bolligérants les ma-
raudeurs et les guérillerus du Bud" ce qui prou-

que le caractère de crime n'était pas alors dé-
«qu'on veut aujourd'hui faire dépendre la

ctiminalité de l'arbitraire. Le Docteur lui répondque, pour les ufliciers comsmissionnée, qu’ils atia-
queut de flanc, de front, «ri en arrière, ils doiventÊtre traités en belligérans."

Si on livre aujourd’hui ces prisonniers, onfirouvera facilement que la plupart des Sudistos
iri ont également tub en d'autres occasions, auservice de leur patrie. Il faudra donc les livrer 7Où sers notre neutralité, proclamée par la Rei-
ue?
La Cour s'ajourne À 4 heures et remet à de-

ain lo développement du troisième point.

  
  

  

 

COUR DE POLICE.

20 fiv,
James Hanley vol de deux quarts de sucre, 3

mois de prison aux travaux forcés.
Une cause pour assaut st batterie arrangée

hors de cour.

 

COUR DU RECORDER.

20 fév.
Trente prisonniers ont comparu devant cette

cour.

Bernard Smith, Patrick Smith et William Par-
son, ivres et s'être battus dans l'asile protestant,
samedi, $3 ou 10 jours de prison chaque.

Arthur Fitapatrick, ivre et avoir neanilli la
police, $4 ou 20 jours de prison.
Edward Kennedy, ivre et avoir battu son che-

ral, dimanche, dans la rue St, Paul, $8 où 1
mo

 

Edouard Beaulieu, charretier, ivre ct aroir
fait du bruit dans une maison, $49 ou 3 mois.

Paul Gratton, pour avoir ariété les Passagers
dans la rue Craig, $1 où 8 jours,
Les autres fureut condamnés pubr iyrognerie,
7-——7——

NOUVELLES DI: CANADA,
 

—Le colunel de Bataberry cst arrivé en cette
ville bier. L'ouverture de l'écule militaire, à
Montréal,est fixée au 28 courant. Les exercises
= feront duns la grande saîle de l'Hotel-de-

ile.

—Hier au soir, vers 6 heures, il était rumeur
dans la ville qu'us certain nombre d'américains
s'élnient rencontrés dans le bar-reom du Bt.
Lawrence Hall, qu'une rise avait eu lieu, qu'on
y avait fait usage d'armes à feu, etc, etc. Eu
allant aux ioformations, nous avons sppris que
tout se rûduisait à une simple querelle entre
deux Messieurs. La police qu'on avait appelée
en toute hâte se rendit an nombre de 20 hommes
sur les lieux, et arriva jusierment au moment de
In reconciliation,

—Nous voyons par la dernière gusette officiel.
le que M. Alexader McUibbon, de cette ville, a
étà nommé Juge-d- Paix, pour le district de
Muatréal,

M, Jos. Oetv. Beaublen, député au parlement
uz le como de Montmagny, à été nommé par

En Excellence le Gouverneur-Général, membre
de la Chambre d'Agriculture, en lieu et place
de 0, E. Casgrain, décédé.

——Noa remercimenta pourl'envoi de plusieurs
documents publics, entr'autres, “ Rapport sir
les chemins de Colonisation du Has-Cooads
pour l'année 1864." Nous regrettons que l'espa-
ce né Bout permette pas de parler plus su long,
pour le moment, de cet intéresgant ducurment.
Ce rapport de l'Hon. E. Chapais, temporsire-
ment chargé de la direction de In Colunisation
du Bas-Canada, est suivi du itapport de l'Ine-
pecteur des À gencez.
Nous avons aussi requ Je Itapport du Com-

taissaire des Terres de In Couronne, pour le se-
westre finissant le 30 juin 1864.

—Ouà blen voulu nous envoyer cople d'un
très-joli morceau de musique, dédié aux Blu-
diants eu Druit de Montréal, pur l'un de nos ar-
tistes distingués, M. Nap. Légendre. Pluton Pr.
lichinelle cst sans contredit l'an de nus plus jolis
“Juadrilles canadiens. Les Editeurs sont MM. Lau-
rent, Laforce et Cic., rue Notre-Dame.
—bes Dames de Charité de l'Asile Nusarotb

s'emprestent d'offrir leurs plus vifs remerciments
à toutes les personnes chutitables, ainsi qu'aux
Elèves des BR, PP Jésuites, qui ont vi léberates
ment contribuéà l'heureux succès du Basar et
dos Héances qui ont eu lieu ls semaine dernière
à l'Asile de la rue Ste. Uatherine. La recotte n
dépaesh les espérances que Caissient entrevoir
un si court espace de temps où l'espett de chari-
t, plus gne Vamusement, était si bien montré
par le public. Elles offrent uss leurs remerci-
ments aux nu ssieurs de Ia Presse pour lene lib.
rafité en asnongant gratis et en encourageant
le publie à patroniser le bazar.

—Nons epprevons que ln Compagnie d'Assu-
tabce “ North British and Mercautile Insurance
Cunipany ” vieot de faire l'acquisition dus Hâtig-
tes occupées pendant plusleure sonées par MM,
Maitland, Taylce & Cie, sives au coin des rues
8t. François-Xavier et de l'Hopital ; l'intention
de In compagule est de démolir les anciennes
bâtisses qui a'y trouvent et d'y Glever une ma.
guilique cunatruction Jour des bureaux id'asou-
tance et y cuastruire des vontes apacieuses pour
le commerce.
—Une nouvelle enquête sur le corps de Ben.

Jamin Lu s'est tente hier maün, A Io.
pital an rn In présidence de M. Jos. Bo.

 

  

 

     
sugel. L'exunien du cadavre = été fait par trols
Médecins, #4 auciine blessure n'a ôté trouvée.
L'autopsie «tu corps n eu lieu:hier après-midi et
l'enquête « été sc inise à ce matin, à 9 Heures
fo de recevoir le rapport des médecins,

—On annonce la publication d'un nouveau
Junenul anglais à Montcéal, sous le nom de ‘ur.
rent Kvents,

i Monsieur le Rédacteur,

 

 

CORRESPONDANCES.

La Confédération.
\,

e
l

Les sympathies politiques du Rév. M. Plinguet
sont connuts depuis longlemps du public et
surtout des lecteurs de l'Ordre. Un né étta douc

étonné de voir sou nom eur les requêtes que
‘Où Se propose d'envoyer au Parlement contre

le Confédération des Provinces Britanniques.
On regretie de voir qu’uue jeunesse fasge
rade de son nom etlui lécerne deg compl’aents,
dont monsieur le Uuré l’linguet ne sers pas très
fatté ; car il doit se considérer lui-même comme
00 exception dans le clergé; eL une exception
prouve Ju règle ?
Donc il est encore permis de dire que le clergé,

comme corps, est favorable à In Confédération.

20 février 1865

LA QUESTION DU TABAC.

Montréal, 18 février 1865.
(Moxsmus L'Evirauu on La Minerve.)

Monsieur,

Nous regrettons de vuir qu'un petit journal de
cette ville ait publié, dans son numéro du 17
courant, une correspondance signée * Les Taba-
conlstes de Montréal," dans laquelle il se glissé
gpoques erreurs que nous tenons à rectifier.

‘abord, ce correspondant n'est pRs un tabaco-
niste, du moins il west pas connu de nous et
NOUS trouvons étrange, sinon mal placé, qu'il se
soit servi de notre nom pour signature, sans nous
en demander permission. Nous mettons de côté
toute question politique ; car notre intention est
de faire connaître les faits. Premièrement ce
correspondant insinue que les manufacturicrs
de Montréal alimentent leur commerce avec
le tabac canadien de la «iunpaggue ; il est dung
l'erreur, ear nous n'acbetous que tris peu de cetaba, pour la raison qu'il n'est pas généralement
assez mûr el par conséquent ne se conserve pas
assez bien. [| est vrai que plusieurs fabricants
de Montréal ont fermé leurs établissements,
mais cela ne dépendait pas de l'impôt que legouvernement à mis sur le tabuc canadien, mais
bien plutôt sur les tabacs qu'ils manufacturent,
ot certainement ce n'est pus le tabac canadien
qu'ils employaient. Le beau tabac canadien en
feuille se veud bien sur nus marchés et s’il ne
se vend y C’est parcequ'il n’est pas bon et
c'est aussi la meilleure manière de is conserver
préférablement À celui qui est mis en rôle ; car
très souventil ne se conserve pas on cet état. Plu-
siuers marchande de ls campagne en savent quel-
que chose. Nous ferons remarquer au corres-
pondant que ce n'est pas dans ls but de dépré-
cier le tabac dv nos cultivateurs que nous fesons
ces remarques, mais uniquement Pourfaire cou-
naître au public que ce n'est pas nous qui avons
autorisé ce correspondant à écrire la lettre en
gestion. Nous désironssincèrement nous-mêmes
que l'impôt sur les tabacs de nos cultivateur
soit aboli et que la même justice nous soit aussi
rendue. M. l'Editeur, nous comptons sur votre
juatice pourl'insertion de cette rectification dans
votre journal.

Vos obligés serviteurs,
Las VRAIS TABACOMISTES

px Mowrafar.

PARLEMENT PROVINCIAL.

ASSEMBLÉE LÉGISLATIVE,
Québec, 17 février 1868.

M. GALT propose l'item des $300,000 pour les
volontaires.

M. HOLTON—Je ne prétends pas m'opposer
au paiementdes braves volontaires, qui ont ré-
pondu si vaillammentà L'appel maislo crois que
c'est le temps d'examiner le politique du ver-
nement eur les motifs de cet appel. Si j'ai bien
compris, ces troupes ne sont que pour.empêcher
les incursions sur Îe territoire américain, St nous
sommes réduits à cet état de chose, c'est le mi-
nistère qui en a la responsabilité. Quand uous
étions au gouvornement, nous voulûmes agir
dans ls sens que fait le gouvernement actuel, et
les messieurs de l'opposttlon eherchèrent à prou-
ver que nous n'avions rien à craindre.

Le gouvernement & chuisi lo mode le moins of-
fectif et le plus couteux. Les magistrats atipen-
dlaires et In police sunt bien plus en état de ren-
covirer les exigences. Notre position financière
nous permet-elle de supporter de telles dépenses ?
Le seul moyen de nous retirer de 1a sera d'avoir
recours à la taxe directe,
M. UALT.—Je désir que mon ami contiaue

sur le wn Hattour avec lequel il a commencé ses
remarques, Je ne vois pas comment concilier la
pretnière et la dernière partie du discours. L'es-
Limé ent pour 2,000 hommes, avoc les officiers,
l’équipeient et le transport. ne pense pas
que l’on considère cette furce comme extrême.
Us ont ôté appelés duns le dessein de maintenir
l’ordre sur la frontière, de n'importe quel cath
vienne le dauger Je penseque tous comprendront
que In paix ert menacée. Personne n'a oubliéles
mesures prises_par le gouvernement américain
dans une premidre occasion, et les résultu!s
avantageux qui les ont suivis. C'est uno nécessi-
té pour nous de supporter notre pouvoir civil, es
les dépenses eacourues ne sont que pour l'accun-
plissement d'ubligations internationales. La
chambre dans une autre occasion pourra juger
le la position financière du pays, mais je ne uw
che pas encore que tout ce qu'on fait pour con-
server la bonve fuientera une autre nation soit
une dépeuse inutile.
M.SANFIELD McDONALD.—Les Honorabiles

Messieurs peuvent compter sur te support de no-
tre parti, lorsqu'il s'agira de mesure pour suute-
uir l'honneur du puys. Nous désiruns tons main.
teuie la neutralité, mais nous croyons que l'un
peut la malntenir à meilleur marché. Je pense
qu'une force de police répondrait à ce dessein.
Mails il n’y & personne qui n'éprouve de la recon-
naissance euvers Jes volontaires, pour la manière
avec laquelle ils se sont rendus à l'appel, et l'em-
pressement qu'ils ont manifesté. Ceci fera com-prendre à l'Angleterre que le Canada est prêt à
ae défendre. Mais l'objection se trouve dans le«lépeuse. Cette année, la législation & montré que
nuls voulons faire quelque chose de raisonnable
Pour prévenir les incursions sur le territoire de
uus voisine.

M. MCGIVBRIN.—Je ne crois pas que des of.
ficiers de pulice seralent priforables aux volon.
taires, Les connaissances militaires que len vo-
lontaires obtlendruntse répandront sur des corpsnombreux. Je n'ai aucun doute que les dificul-
tés Ont été augmentées par des articles dans les
journaux, et comme preuve, Je vnis lire un extraittu Chronicle de Mal dernier,

M. T. it. FRRGUSON.—Je pense que nus netelirerons rion de bon cn remuant ces choses.
Mais je sais qu’une très mauvaise Impression aprévaiu dans mon comté, à cause de la conduite
‘que l’on attribunit au gouvernementSanfleld Me.
Donald avec le gouvernement américain.

M. BANFIELDMcDONALD. Je vals vous
dire ce quis ét6 fait. Le gouvernement reçutavis de l'organisation d'une expédition surle ca-
ual Welland, pour«lélivrer les prisouniers de tle
Johnson. Le gauvernement ne vonkut point alar-merlo pays en Fuisant un appel aux volontaires,parcequ'il pensait qu'il pouvait adopter d'autres
mesures de précaution, et je me rendis moi-mé-me sur le feu, et je donnni ordre au Kardien del'écluse, à lu tôle du canal Weiland, dejne laisserpasser aucun vaisseau, saus avoir le nom du Ca-pitaine et sans s'assurer oil n'avait personnede cuché & bord, Une compagnie de réguliers fut
sur le point d'y être envoyée, mais lo commat-
dauten chef écrivit nu Meutonaut-glnéral, etl'ordre fut contremandé. Le mème soir, je (raver-sai à Buffalo, afin de m'arrêter à un hitel conve
table, [I arriva quo le général Dix s'y rendit lnmême nuit el demanda à me voir ; nals jo refisai
de le voir, puisque je étais pas allé là revêtu
d'un caractère officiel. Voilà toute l'histoire pourJnquelle J'ai été diffamé par les organes des Mes-sieurs de In droite. Je dois faire un contraste de
tna conduite aveccelle du Proc.-Géo. actuel, qui
est allé à Washington et à New-York, et a obte-
Hu des entrevues officielles avoc les ofMicicra
commandant. Pourquoi tes mêmes vrgaues n'ont

N
o

 

   

  

ils blAmd Ia conduite de ce monsieur comme
ils l'ont fait À mon tard *

M. T. R. FERGÜNON.—Je dois parler des
svaniages que vont obiesir les volontaires en
hesergaut, ele. J'approuve leur envoi sur la
frontiere, mals on pout juger de la dépense con-
sidérable qu'entrnioerait ave armée premancntesous la confédération, tandis qu’il nous où coûte
tant pour entretenir nr corps d'hommes ni peu
nombreux.

M. WOUD.—II n'y à ps de doute que le membre
pour Châteauguay @ droit de dire ‘ue ces diffi-
cultés ont élé nugmentées par une partie de ls
Presse qui @ encotiragé de telles chuxce. Mais
cette dépen rarement potiteleur vuvre
les yeux

;

le résultat aura été obtenu

à

bon mar-
ché

  

 

tait un wuauvais mouvement, Les voloutaires ue

P+- !rendre à l'appel.

M.A A. DURION.~J'ai toujours oro que ob

|

1

sont pas placés sur la frontière, mais à des points
jui en sontéloi de 30 vu 40 milles ; il y en à à

Éaprairie ot

&

Chambly. Mais ce qui est plus
amusant, c'est d'entendre les raisons que donne
le gouvernement pour motiver sa couduite. D'a-

Té, c'est un moyen d'exercer ces hommes -
uite, c'est pour manifester seulement notre désir
le maintenir la neutralité. Eh! bien, je pense
Ue c'est ua mmautais mouvement,et que l'on
oit rappeler les vuluutaires le plus 16t possible.

!Les vulontaires ne souffrirout pas, vû qu'ils ont
[déployé le plus grand empressement pour se

FPropose d'ajouter à la résulu-
tiun ces mots: “ Mais cette Chambre désire ex-
primer son opinion formelle, que l'emploi des vu-
outaires appelés en service sur la frontière ces-
sera à la fin du présent engagement.”

MN. RANKIN.— Ii n'y a aucune raison de croire
que le gouvernementà l'intention de rotenir les
Volontaires plus longtemps qu'au mois de mai,
pelou mol, la nominstion de magistrats oonre-nables, en lear accordant des pouvoirs étendus
et une force de police suffisante, aurait rencontré
toutes les vues. Je ne crois pas, cependant, que
l'appel des volontaires prorienne d'un motif jn.
digne de la part du gouvernement. Je suis prêt
à dire que, quand bien même il n'y avait uy.
cune té pour appeler ces voluntaires sur
la frontière, le pays cependantsera compensé de
l'argent dépensé par les connaissances militairesque ces Lotmmes vont obtenir. Je les ai vus, et
Je puis aesurer qu'ils se conduisent de manière à
ue pas faire houte aux soldats réguliers,

M. J. A. McDONALD—Le dauger est
nent Une partie du plan des opérations du ud,
est de falco du Canada la bâse d'incursions sur
le territoire de leur enuemi, daus le dessein d'a-
mener les Etais-Unw et l'Angleterre dans tbe
guerre, Le gouvernement auérieain & retiré
actuellement une partie de ses forces du frout
pour protéger la frontière nord. Du moment
que les volontaires unt été appelés, la confiance4 rigué dans les Etats-Uuls, ot le gouvernement
A taisi In uremidre occasion pour nous en avertir.Quant à l'expédition de St. Alban, on ne peut
employer un jangage trop fort pour condamner
cet acte Je voi et de bri ndage. Pour preuve
de ls Lonne entente quià gne avec le gouverne-
tuent américain, c'est que Ce gouvernement nous
à douné avis d’une expédition projetée contre leCanada, par certaines personnes dea Etats-Unis,
et qu'il prenuit des mesures pourla faire échouer.
Le gouvernement désire plus que personne restreindre les (l-ponses autant que possible.

M. SANFIELD McDONALD.—Je ne puis vo-
ter pour la motion de M. Dorion, parceque jo
Pense que l'on doit permettre au gouvernement
de prendre la responsabilité de ses actes,

M. ALEX. McKENZIE— aurpris de la
motion de M. Dorion, Il n’y

a

aucun doute gur
l'existence du danger. Je lai vu moi-même, et
j'al écrit au gouvernement de preudra cette Ime-
sure,

M. J. S. McDONALD.—Quoiqu'on m'sit tour-
ué ea ridicule comme opposé A ia milice efec-
tive nu comwencement, cependant le gouverne
ment avec lequelj'étais lié fut blâmié pourla dé-
pense de $800,000 pour celte force, On dit
maintenant que l'on a insults les volontaires, Je
le nie. Je pruse certainement que $15 par
homme est uns bonne paie, et que le voie propo-
86 est extravagant, cependant je suis bien loin
de dire que ce sera Ju une considéraiion d'ar-
gent que le peuple défondra lo pays et conserve.ra la paix. O'eet un sentiment général qu'il y aréellement moins de danger à craindre de la part
du petit nombre de sudistes dans le Pays, que
d'une expédition de Féulens do l'autre côté: Je
ne voterai pas pour la motion de M. Dotloa,
mais j'en laisse au gouvernement toute la res.
ponsabilité.

M. M. C. CAMERON.—Je ne pense fod ue le
ministre des finances soit exact quand il dit, que
ces troupes ont été euvoyées sur la frontière
pour le même bvsoin que les Etats-Unis en 1838-
39. Il n'y & persunneici qui exerce et appelle des
hommes aux armes contre une nation amie, et
les invite À traverser Ia frontière On ne force
pas les Arsenaux pour en arracher des armes, ct
armer des bandes de pillards, comme il y en avait
alors aux Etats-Unis. I! n'y a pas un tel besoinpour entretenir uue furce dispendieuse. Cette
force n'est pas la mieux calculée pour empêcher
des expéditions semblables à celles de St Alban
et du lec Erié. Elle n'est pas convenable pour
empêcher douze ou deux hotumesde voler eu Lra-
versant la frontière. Néanmoins l'intention du
Euuvernement de manifester son désir de main-tenir la neutralité est très recommandable, et les
volontaires ne méritent pus seulement de rece-voir une paie, mais encore les remerciments du

  

  

pays. :M. MoGEE—Je vie tout danger de la part desFéniers. Tout ce bruit n'est qu'une Grosse exs-gération d'une petite affaire dont on west servi‘juelque part en Iaat-Cauads, pour dominer lesélections municipales. La chambre doit des re.merciments aux volontaires et à coux qui les outfavorisé on leur conservant tour situstion. Quantà la paie, la plupart d'entreux ont laissé des aie
tuations plus lucratives.

MH. CARTWRIGHT—Je Pense que la pale estPlus élevée qu'elle pourrait être accordée sousdes circonstances ordinaires. On doit prendre@nrde de ne pas en faire un précédent,
M. FERGUSSON (Bimcos)—Je vais qu'ungrand nombre de personnes ont été effrayées parles Féniens, mais la conduite de quelques lom-mes égnrée & été beaucoup exagérée. Je penseque l'amendement est tout à fait mal jugé.
M. MoCENZIE (Lambton)—J'espère que M.Dorion va retirer son amendement. Il ya cubeaucoup de crainte à cause des Féniens, maisc'était sans raison. Le guuvernement& fait Jus-tement ce qu'il Gtait nécessaire, sans quoi le peu-

ple exposé le long des frontières, n'aurait pas été
satisfait.
M. HOLTON—Je n'accepterai pas l'insinun-

tion que fait l’hon. procureur de l'Ouest, que lamotion de M. Dorion est un vote dé non-con-fiance. Nous aurons probablement cotte anodeun déficit de quatre millions et notre crédit n'est
relevé, puisg:1 nos cinq sont cotés à 81,

‘e regrette que l’hon, procareur Ouest n'ait
fait douze mois plutôt son dernier discours où ildevient tout-à-fait partisans du Nord, Tous lesÉvènements d'aujourd'hui ne fussent pas nccivés.
Les incursions ont eu lieu uscequils comptaientsur les sympatbies de plusieurs membres du gou-
vernement.

M. MOIRIS.—Je regrette que l'on javoque les
questions de parti, comme le fait M, Holton. [I
ne doit y avoir ici que neutralité. L'hon, M.Dorion & tort de blumer l'envoi des troupes.
L'orateur cite des autorités pour prouver que le
défaut d’ection en ce cas avait justifié l'ordre du
géuérsl Dix,
LE COL. HAULTAIN—Je ne suis pre affilgé

que nous ayions ôté obligés d'appeler des volon-
taires, C'est un expédient nécessaire Pour aguer-
rie la nation et nous tuettre dans un état de
défense.
La motion est mise aux voix :
Pou :—MN. Bourasss, Caron, Coupal, Dorion

{Drummond et Arthabaska), Dorion(|Hechelaga)
ufresne (Iberville), Fortier, Geoffrion,- Iolton,

Labrèche Viger, Laframbuise, Lajole, Paquet,
Perrault et Soatoherd.—15.
Conran :—MM. Archambault, Ault, Beanblen,Bellerose, Biggar, Blanchet, Brown, Brossenu,

Burwell, Cameron ( North = Ontario), Carling,Proc.-Gén, Cartier, Usrtwright, Cauchon, (*ha-pain, Cookhura, Cornellier, Cowan, De Honcher-ville, Dickson, Duckett, Dufresne (Montcalm),Dunkin, Dunsford, Evantueel, Ferguson (Fron-tenac), Ferguson (Mouth Simcoe), Gagnon, Ualt,Gaucher, (Gibbs, Harwood, Hanitain, Higginson,
Houde, Howland, Iluot, frvine, Jackson, Joly,Jones {Bout Leeds), Langevin, Proc.-Gén, Ne.
Donald, McDonsid (Cornwall), McDonald (Toronto West), McFarlane, McKenxie (Lambton),McKeozie (North Oxford), McConkey, MeDou.Il, Mctlee, McGivern, Mcintyre, Mokeller,

orris, Morrison, Parker, Piosongenult, Pope,Poulin, Pouliot, Poupléra, Powell, Rankin, Ray-mond, Rémillard, Robltaiite, Rose, Ross (Dundes), Ross (l'rince-Édouard), Rymal, Shanly,Bmith (East Durham), Somerville Btirton, Street,
Sylvain, Taschereau, Thompson, tomblay, Wal-bridge (North Hasting), Walsh, Wells, White,Wilson et Wright (Kast York)—86,
Al propose alors l'item des $50,000 de &t,n
M. BANFIELD MACDONALD—Nous de-

Ytions savuir ln mænière dont on devra disposerde l'argent ; mais le voruement est si fortquit ne vaut guère de tenter une seconde étais.sion.
M. HOLTON.—Le gouvernement n'ent pas

fort, il se compose d'éléments incongrus,les vieil-
les innimitiéa n'étant abandonnées que ponr un
temps,

M. McGKE—M. Holton devient un embarras
pour is dépêche des nifaires,

Après d'autres délibération la chambeu sedivise sur l'item.
Pour 83,
Contre 14 MM. Ford Jones, M. (, Cameron,Caron, Pinsonsault, T. R. Ferguaun, Parker, J.8. Macdonald, Wallbridge, Macfartane, MoGlve.

flo, Scateherd, Lourases, L ise et A.
ufréane.

La Chambre #’ajourge & 114 heures, 
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Commerce.

Bonza0 pe La Minerve,
Montréal, 30 février

Les deux derniers jours ont été trbe-beaux.
Les affaires semblent prendre un peu plus d'ac-

tivité dans les différentes branches de commerce.
Plusisars acheteurs sont arrivés de la campagne.

ee=

Droits perçus à la Douane de Montréal :
20 février... 810,385. 76
= re

MARCHRS MONÉTAIRES,

New-York, 20 février.
Le marché monétaire est faible et continue à

1a baisse. Les nouvelles des mouvements de
Sherman ont produit une certaine panique sur le
marché, et l'or est descendu de 203 à 201.

  

MARCHÉ EN GROS.

Montréal, 20 février 1665.
Le marché est très-peu actif. Le farine arrive

en sssez grande quantité. Farine de blé du Cs-
nada « changé de mains À $4.40 ; farine en po-

2.424 par 112 lbs.
char324 par qrt de 196 Ibasuper. extra $4.80
è $490; extra $4.65 à $4.75; de goût $4.40 à
94.50; superf, marque de la cité, $4.25 à $4.40;
superfine, blé du Canada, $4.25 à $4.30; su.

râne, blé de l'Ouest, $4.25 à 84.30 ; farino des
tats de l’Ouest, $4.25; superfine Naméro 2,

$3.95 A $4.05; fine $370 83.80; ordinaire
$3.30 A $3.65; Recoupes $2.90 A $3.10; farine
en sacs de choix, $2.35 à 2.424 par 112 Ibs,

Blé, par mt de 60 Ibe :—Il y en n eu très peu
de reçu ; tout poèr les meuniers.

Farine d'Avoine, par 200 lbs :—$4.65 à $5.00,
selon les qualités.

Alcalis, par 100 lbs :——Potasse, $5.40 ; infé-
tisure, $0.60 & $5.05. Perlasse, $5.50.

Lard, par qet de 200 lbs :—Pas de ventes en

Porcs, Par 100 los :—11 y a eu quelques vestes
détail.
Beurre, par Ib :—Marché lourd.
Fromage :—b à 10 cts pour bon.

————

MARCHES DE NEW-YORK

New-York, «0 !

Farine, 3,411 qrta reçus. Marché lourd, avec
baisse de B à 10 cts. Vente, 4,000 qrts. 10 un
À 10.25 sup. de l'Etat; 10.50 à 10.60 Extra do:
10.65 à 10.75 choisie do ; 10.20 à 10 40 sup. de
l'Ouest ; 10,70 à 10.90 coromune à ordinaire Ex
Ouest ; 11.20 à 11.35 communo à bonnes marques
d'exportation.

Farine canadienne, baisse de 5 à 10 cts. Vente
300 gris ; 10,65 à 10.75 commune,et 10.80 À 12.00
bonne au choix Ex.

Beigle, tranquille.
Blé, marché iourd et à la baisse. Vente 7,500

mts No. 1 Milwaukee Club, 2.16.
Orge, tranquille.
Blé-d'Inde, 12,287 mts reçus. Marché lourd

et nominal à L.88 pour vieux môlé de l'Ouest.
Avoine, ferme ; 1.114 Quest
Lard, fourd et à la baisse Vente, 500 qrts.

25.00 à 36.00 nouveau mess ; 33,50 à 33.75 pour
13 et 64, et 30.00 pour prime.

Bœuf, lourd.

"rer,

 

PRODUITS MBÇUS.

Par le Grand Tronc, 18 fév. :—Porcs, 226;
blé, 700 mta ; farine, 430 qrts ; alcalis, 28 qrts ;
beurre, 187 tinettes : cuir, 0 roulz ; whiskey, 55
caques ; tabac, 10 bel,

 

NOUVELLES TELEGRAPHIQUES.
RAPPORTERS POUR “La MINERVE."

Depeches du Soir.
PARLEMENTPROVINCIAL.

 

CONSEIL LÉGISLATIF. .

Québec, 20 février.
Hon, 8ir E. P. Taché met sur la table un rap-

port ur ute adresse sur un état des argents
lonnés au fond des écoles communes et prove

nant des ventes de terre daus le Hautet le Bas-
Canada respectivement.

L'hon. M. Prouix présente un bill concernant
les municipalités locale du Bas-Canada, partie
dans les scignouries ot partie dans les townships.

Les bill de l’assemblé législative pour faire
disparaitre les doutes quant aux limites de cer-
tains comtés du Bus-Canada, cat lu pour la se-
euuds fois et réferé au comité.

Les débats sur la confédération se continuent

ASSEMBLÉE LÉGISLATIVE.
Québec, 20 février.

Bur motion de M. Dunkin, un comité est nom-
mé pour considérer et faire rapport sur l’améliv-
ration du système d'encégistrement des naissan-
ces, mariages et décès pani les protestants du
Bas-Canada.

L'hon. M. McDougall place sur le table les
retours suivants : Sur le commerce et le rovenu
de 1963 ; l'état des ventes des terres de la Cou-
ronne dens le Haut et Has-Canada ; copies des
réglements et du tarif des chemins el des ordres
en conseil qui y ont rapport.

Les bille privés suivants avec amendements
sont acceptés par la chambre en comité :
Pour Incorporer l’Academie de Careuceville

—M. O'Hollores ;
Pour incorporer l'Union St. Michel des Saints

—M. Dorion ;
Pour incorporer l’Union St. Joseph de la ville

de Lévis—M. Blanchet.
Pour incorporer ln Société de l'Union &,

Josaph de St. Joseph de Lévie—M. Blanchet.
Pour incorporer la Société St. Ignace de

Moutréal—N. Dorion,
Lea débats sur la motion de M. Wood, pour

la seconde lecture du bill pour légaliser et cone
firmer l’arrangement entre is compagnie du
Grand Tronc et la compagnie de Buffalo et du
Lac Huron, furent repris et se continnaieut
tacore lorsque notre rapporteur à luissé l'assem-

és.
—0—

NOUVELLES DES ETATS- UNIS,

Washington, 20.
On rapporte dans toute la ville, que de bonnes

nouvelles out été reçues de Sherman, et que
Charleston « été prise. Bi c'est la vérité, le fait
sera probablement annoncé dans un bulletin,
officiel.
coups de canon à été tiré enl'
grande victoire,

Les journaux de Richmond «lisent : Depuis

mnenur de celte

qu'un a l'intention de faire servir les nègres com-
me soldats,les trois-grts sont passés à l’enuemi.
Les fermiers ne peuvent actuellement cultiver
leurs terres. L'enrôlement forcé, pratiqué dans
l'Est du Tennessee, « jeté dans l’urmée fédérale
10,000 combattants, qui auraient été de bons ci

Les nôgres qui s’enfuient chaque Jour
reviendront bientôt en armes daus les rangs en-nemis, Telle est la politique de notre congrès

Tl ya deux ans que le

toyens.

faible ot extravagant,
gotrernement aurait dd armer los nègres

(Dépêche officielle.)
Département de la guerre,

Washington, 30. ’
Au général Dix :—L'évacustion de Charleston

parles rebelles est annoncée dans le télégran-
tue nuivant, qui vient d'être reçu du gén. Grant :

City Point, Vieginie, 20.
L'Ezaminer de Richmond d'aujourd'hui dit queCharleston à été Gvacuée mardi dernier.

igné,  G. Weltsel, Nej.-Géa,
Le steamer Blackstone arrivé ici hier de Sa.vaunñah et d'Hilton Head avec des dépêches de

qu'a
avait

Sherman. Le capitaine du Blackstone di
vant do mettre À voile, à Hilton Hi ñ
&ppris qu’une grando bataille avait été livrée
Bherman, mais il n'en connait pas le résnitat,

Washington, 20.
Des nouvelles de l'armée du Potomac disentque tout est tranquille. Les dégertions contiauent

que Jumals,Elles ont vari de 70 id jour la seinaine doe.
re décertent aussi. Le

jouent régne dans lvure
combat, et ile paraissent

le camp plus longe

toujours et sont plus nombreuses

niète. Plusieurs offic
plus grand décou
rangs depuis le derui
déterminés à ne pas gu
temps. lle disent qu'ils me HOD jute
Eeguer leur indépendance

faire Luer.

Ce matin, à 9 heures, un sulut de cent

el qu'ils d’out aucune
raison pour restee plus longtemps el pour se
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Washington, 20.

Les journaux de Richmond du 10 contiennent
ce qui suit :-—Des déserteursdisent que Grant «
envoys 8,000 hommes àCity Point dernièrement,
et on séppose qu'ils doivent aller À Newberu pour
renfurcer Shorman ou Terry.

————

NOUVELLES BP’EUROPE

ARRIVÉE DU S6XONLA.

New-York, 20.

Le steamer Sazoniu de Southamton le 3, est
arrivé ce matin. Le Morovian est arrivé je 1.
Les corvettes de guerre péruvieunes l’Union et
l'American ont laissé l'Angleterre.
Le parlement a 616 ouvert par ls Comidlasion

Royale le 7 février. Le digcours dit que Sa Ma-
jesté derueure conslumwent neutre entre les par-
tie belligérants de l'Amérique et qu’Elle se ré-
jouirait d'une réconciliation amicale.

Lasreine à éprouv< beaucoup de satisfaction a
sanctiouner lu conférence des délégués du Oa-
nada réunis à Québec. Si les résolutions qui ont
êté adoptées pour une unlon plus étroite ces
provinces sous un gouvernement central, sont
approuvées par les législatures provinciales, un
vi sera présenté au parlement pour donner de
l'effet à cette mesure importante.

Consolidés lourds 89),
Emprunt confédéré 55 à 57.
Les rumeurs de ont eu in tel crédit à

Frankfort, que les bons des Etats-Unis se sont
élevés à 5 par cent au-dessus des peizx de New-
York.
Un télégramme de Paris dit que les nouvelles

de ia cession du territoire du Mexique & ls Frag-
ce sont auns fondement.
Le Moniteur dit que tous les rapports aur la

cession faite à la France par le Mexique de Se-
nora et autres provinces sont absolument faux,
Le gouvernement de la Prusse fixe le contis-
nt militaire annuel à onze sur chaque mille.
© miuistre de Ia marine demande l'autorité de

contracter un emprunt de © millions sterling
pour ls construction d’une flotte.

EnÎtalie on & proposé l'abolition de la peine
capitale. Le roi visitera Milan. L'éruption du
veuve continue toujours saus endommager les
v

sidère que l'amiral Paréjar doit demander satis-
faction pour l'attitude du Chili sur ls question
péruvienne. Le ministère a obtenu une majorité
consklérabte dans le choix d'un eomité wommé
Pour examinerle bill d’un emprunt furcé.

New-York, 20 février.

Les journaux du Sud estiment les forces de
Sherman en opératiou dans lu Caroline du Sud,
seulement à 40,000.
Ls Whig de Richmond du 17 dit: Tout ce

qu'on peut savoir au département de ia guerre,
c'est que Sherman est quelque part, maison ne
sait pas où ii est.

Depechesde Nuit.
Newbern C. N., 18.

L'ennemi sort res provisions de Welmiugton
dans le dessein, croit-on, d'évacuer La ville.

Onestime qu'il y à au-dessus de $160,000,000
de coton le long de la ligne du chemin de fer de
Wilmington dla Caroline du Sud etla ie
Sud de Is Caroline du Nord, que l'ennemi doit
faire brûler aussitôt que nos forces approcheront.
Une dépêche de l'amiral Dabigren au secré-

taire de la marine, datée du havre de Chatles-
tou le 16, dit que fes rebelles abandonnent Obar.
leston ce matin, et qu'il est en route pour la
ville.

Des nouvelles Pur disent qu'Epoca con-

Signé, E. M. Sraxrox.

Ce qui suit est un extrait des journaux de
Richmond. Nous savons maiutenant que Char-
leston à été évacuée mardi dernier, at que ven-
sIredi l'ennemi a pris possession de la Columbie,
Ou rapporte que les forces sous le commande.
went du gén. Heauregard se dirigent sur Char-
lo æ

Une dépôche officielle reçue au bureau de la
guerre, 1a nuit dernière, dit que Sherman Lier
avaot-idi était près de Winnesboro, sur le che-
min de fer qui conduit à Charlotte et à 30 milles
au nord do lsColombie, Charleston est rempli
de réfugiés de In Colombie, qui rapportent que
des cavaliers de Wheeler ont pillé la ville avant
l'éracutation.

Wilmington, 18,

L'ennemi a bombardé le fort Anderson, hier
après-midi, pendant toule Ja nuit et ce matin.
Où repporle qu’une troupe sur terre à aussi

attaqué nos forces à Anderson, muis qu’elle &
été rcpoussée. La canonnade durait encore à
1P.M

BLECTIONSMOM
POURMAIRE

J. L. BEAUDRY,
20 férier—137

 

 

   

HLUCTIONSMUNICIPALES
Gbuartier Mmse

CANDIDAT

J.CG.ROBILLARD.

MUNICIPALES

 

ELECTIONS
QUARTIER CENTRE

CANDIDAT

DANIEL CORRIE.
24 janvier 114

HECTIONS MONICIPILES
QUARTIER St. LAURENT

CANDIDAT

JOIN HELDER ISAACSON
9 février—138 dei

 

A Vendre ou a Louer pour la
Navigation prochaine,

DEUX GROS OHALANDS, DEUX
BARGES et un petlt

ALANDpropices pour traus-
porterle grain où la plerre,

b'adresser à
LOUIS BARRÉ,

21 féveier—138 dxi A ci B

  

A VENURE,
Cette magnifique MAISON EN TRIQUEfi à deux étages, située au col» des RuesDalhousie Lacroix ot Rousseau, sd Quarré

jousie. soin est bien ur une
place d'affaires. ro

— AUSEL: —

fa BATIENE KN BRIQUS à trois
Stages. vis-i-via le Marché aux Ani-
rang,

CONDITIONS LIBBRALEN.
Badiew 1 à

ADOLPHE DUPONT,
20 thy=1289i p Rus Dubord. 

TE phe +AES 

VENTE PAR ENCAN. —

PAR BENNING & BARSALOU.

CHEVAUX, SLBIGH ET ROBES
Les soussignes ont reçu instructions de rendre

dans leurs maugesins, sas réserve, MERCREDI
prochain, le 33 Février, les articles suivants
apparienant 4 un Monsieur qui laisse le ville :

ne JUMENT BALE, 6 ans, 15 muins, tran-
quille à ta setle et à ls voiture ;
Un HABNAIS de première manufse

ture auglaise, complet, avec clochettes, &c.;
Un SLEIGH dit “ Dog Cart”;
D’éjégantss ROBES en pesax de loup.
Un a fait l'u de ces ariicles que durant

tris mo 9, Phiver dernier.
Vente à DEUX heures.

BENNING & BARSALOU,
138 Encanteurs.

SALLE NORDHEIMER.

GRAND CONCERT
DONNÉ

 

PAR LES

Conferences du Faubourg Quebec,
SOUS LE PATRONAGE DES

Dames Patronesses de l’Asile ft.
Vincent-de-Pauil,

MERCREDI, 22 FEVRIER 1865,
A HUIT HEURES DU SOIR.

Mr. GUSTAVE SMITH dirigera le Concert.

LPx®&9& O0 20N @ 0
PREMIERE PARTIE.

L=—Chant des Ouvriers... +»... Lannoy
LES ORPHEONISTES.

2.-—Soène de Ballet, pour le violon.. De Beriot
M. LAVIGNRE.

3.—Barcarolle de l'Opéra de Fra Diavolo. Auber
Mura, DUBOIS.

4,~Toupettisko Blaguniski, Chavson
Uomique....... asvss sesesess Omer Fort

M. MAILLOUX.
5 —La Chatte Merveifieuse.....…, Alb. Grisar

Mue. 87. LOUIS.
6.—Pétrarque, scène dramatique... Bordèse

M. LAVOIE.
T.— Variation pour 1e Hautbois sur Bo-

bemian Giri...…..…............. Baricelli 

M. BARIOELLI,

Les Deux Aveugles,Operetie
MM. TROTTIER et J BOUCHER.

SECONDE PARTIE.
1.—Vive Ia Guerre.................... Rillé

LES ORPdJEONISTES.
3 —Grande Fantaisie pour is Piano “

mains) sur Ia Muetts, ........,.. H. Hers
HM. LAVALLEE et GUST. SMITH,

3.—Duo de Is Lucia “sur la tombe de
mon Père"... Donisetti
Mire DUBOIS ot M. GUENETTE.

4 —MNa Céline, pourle Violon...,.., Hausman
M. LAVIGNE

5— “Il m'aime” de l'Opéra des
Dragons de Villars.......….

Mux. 87. LOUIS.
6.—Les Boulsngers, chæur populaire. Ad. Adam

LES ORPHEONISTES.
7.—Le Docteur Grégoire, chanson

comique... » G. Nadaud

Alb, Grisar

 

Le Piano est de 1a maison Laurent, Lafures ot
Cie, et sort des ateliers de Knabe, de Baltim sre.

PRIX DU BILLET..... TRENTE SOUS.

Portes ouvertes à 7 beures et le Concert com-
mencers à 6 heures t:és-précises,

21 fevrier—|38

BAZAR A LAPRAIRIE,
La BAZAR des Sœurs de la Providence de

Laprairie, aure lieu JEUDI et VENDREDI28 et
24 du courant, à la Salle de l'Iostitut Littéraire.
Nous espérons que tostes les Pper-onnes chari-
tables voudant bien encourager en quelques
choue. Ceite maison qui n'a d'autres ressources
que |s charité est en ce momenten grand besoin

BAZAR À ST. VINCEAT-DE-PAUL
LES 26, 47 ET 28 FEVRIER

Un BAZAR sera ouvert d 81. Vincent-de-Paul
le 2u Février et ne continue.u |- 17 et le 28, au
profit des pauvres de l'Asile tenu dun este pa
rolase par les Sœurs de lu Proviivsr- Leg
articles qui seront exposés en veu e

+

iui des
mieux choisis. De plus il y aurs le 26 et le 37
des SOIRÉES aussi au profit de I'Asile.
MM. Trottier et Boucher m avantageusement

connus du public de M utrcal, sinsi que deux
autres artistis distingués ont bien voulu prêter
leur concours pour la soirée du 26. Quelges
unes des inimitsbles chiosuns de ces Messieurs,
slnsi qu'hne comedie jouée par quelques ame-
teurs de paroisse, et quejques morceaux de muai-
que rempliront lo programme de ja première
soirée,

Pour In seconde soirée qui aura lieu lundi, le
27, M. l'Abbé Lapierre, de l’Evôché de Mu. ti
racunters quels uns des épisodes de sunvoyage au théâtre de la guerre des Etats Unis,M. Lapierre a ru de plus près Qu'aucus sütrepeut-é re ls plus grande partie du territoire dé-yasté pur Is guerre Il « vu de oes propres yeuxle désolation ot les ruines qui couvrent wujoure
d'hui une grande partie du territoire a nériosia ;
il a visi 6 les ambulances,il à enten-lu les cris
des biessée el d‘a mouranta ; il & regu lea der-niers soupira d'un Canadien, son ami d'enfance.Avec ces données, tout le monde comprendra
ue cette lecture sern des plus intéressentss M
ayierre est déjà assez sonnu pour Qu'il ne soit

pus nécessaire d'insleler d'avantage eur cette
partio du programme. M. Mailloux, de Montréal,#e charge de faire rire par ses chansons comi»
ues ; ot nous qui avons eu le plaisir de 1" neg.
4e nous promettons qu'il remp iia gon engage.
went  Quelques Meosienrs de 8t Vincent jous-
ront auesi uue com ‘die qui ne manquers pas
d'intérerser virement l'assistaucé

Les soirées commenceront à T beure P, u
Les alles du bazar seront ou rertes toute Is Jour-
née, lundi et mardi, ainsi que le dimanche après
les offices.
Va le programme exposé sus, 1e Sœurs

eapérent que encouragement des personnes cha
bles ne leur fers pas défaut,

21 février—138 g

 

 

 

  

CHASSEURSCANADIENS
Les Membres de m1 Compagale sont notifiés

de ve reidre à l'arsersi batal lon, JET DI
prochsln. le 83 couran!, à 84 houcce précises,
bour l'élection des Officiers.

J. 0. BOURRET,
21 Gévrier—138 

AU PROFIT DES PAUVRES à

VENTE PAR ENCAN.

PAR8. M. AITKEN,

Vente par encande Proprictes
de valenr sur la Petite
Rue St. Antoine.

8. M. AITKEN vendre à l'encan, paro
C. on LORIMER, Ecr., 4 sa salle dencan, 144,Bus Craig,MERCREDI, le ler MARS, cv LotDE TERKE de valeur de 35j plods de front sur
le Petite Rue St. Antoine, Nos. 13 et 15, avec une
ussison en bols des:us érigée. Pour être vendu,
sujet au loyer existant qui est de £37 par année
st aux taxes.

— Aussi, sur un autre compte : —

Ua LOT DE TRRRE de valeur de 35 pieds de
front eur 79 de profondeur, situé sur Is Roe
Latour, derrière l'Église Zion.

CONDITIONS LIBERALES
Vente à MIDI.

 

 

rdre de

8. M. AITKEN,
Eocasionr.

Pr

MOIS DE SAINT - JUSEPHL
On trourers à l'HOSPICE ST. JOSEP, rue

du Cimetière, et à des prix très-réduite, plusieursOPUSCULES propres à entretenir et à répandre
de plus ea plus la dévotion au glorieux Epoux

le Marie, dévotion deveauc si populaire de nos
Jours.

— DE PLOR; —
DES IMAGES, MÉDAILLES, &c, &c.

21 février—138 de kmR

A VENDRE,
3000 LOTSÀ BATIR,
5 C.a 25 C. par pied en superficie

A CONSTITUT
ET LONGS TERMES DE PAIEMENT.
À 5 Cu. du pied, unlot de 40 x 100 pieds

ne fait que £50 à constitut.
 

Sur le aombre ci-dessus de lots de terre, cha-
cun pourra acheter à son choix, car ces lots sont
très-avantageus-ment situé, soit pour le com-
meree, soi: pour y résider. .

Loa lots de vi'le ont leur front sur des rues
très larges, telles que : l'Avenue Colborae, les
rues Ontario, Sherbrooke, Ste Catheriro, Ste
Marie, Miguonne, Parthenais, et autres, et sur le
“Bord de l'Eau”près de lu Traverse de Lougueuit,
Ko dehors des limite. (où il y à si pou dc taxes

à payer) les lots sont & plus bas prix que dans la
ville, et copendent sont situés sur de bell.
nues, telles que le chemin d'Hochrlaga, l'Av. 1.18
Colborne et la prologation des rues Ste. Cailir-
rine, Ontario, Mignonne, Sherbrooke, ete, et
près du Terminus les Chars de la Cité

—DE PLOE—
Quelques lots de choix, près du couvent du

Bon Pasteur, sur les rum St Laurent, Bher-
brooke, St Dominique, George Hypolite et Ca-
dieux, et dans le village St Jean-Baptiste

Une place de commerce 70 x 86 pieds, coin
des rues COMMUNEet du PORT prèsdel'Ansu-
rance Royale.

ALOUER,
Une MAISON DOUBLE de 1èro classe, à deux

étages rue Cadieux.
Deux jolis LOGEMENTS au Quarré Pupi-

neau £30,
Deux do do Hochelsga, près la bar-

tigre, £33,
Deux TERRES à Hochelaga et une au haut de

Ia rue Parthenais.

Et a Louer ou a Vendre,
Quelques lopins de bonne terre à Jerdiner

A VENDEE,
Cette m «gnifique maison à trois étsges, m.ln-

tenant occupée par le soussigné.
Cette maison est ls mieux finie de Montréal.

Tout le comfurt possible s’y trouve : ?'
eus, un caloriféee d vapeur patenté de “G i
les plus belles décorations et tapisseries. La sue
Cadieux où elle est située, est toute complantéed'arbres furea

  

 

   

 

 
—Au,—

Plusieurs autres maisons en dedanset bors des
limites de le cité.

S'adresser à
8. LIONAIS,

17 Rue Bt. Gabriel ou 37 Rus Cadieux.
21 février —138

Super-Phosphate de Chaux de
COE.

(Lettre do M. ALminr Kxianr, MN. P. P, de
Stanusiead, C. E.)

Cher Monsieur,—J'ui fuit usage du Super-Phos-
phate de Chaux l'année dernière, par expérience,
sur ma ferme de Stanstesd, pour différentes
moisson.
Je puis vous donuer le résultat sur le bléseulement et aur cette moisson il s eu beaucoup

de succés.
Bur cette terra qui avait été bien couvertede fumier l'annés précédente et plantée de l’a n

tes et do Navets, j'ai semé du Blé du Privtew
(“Scotch Fife") ot j'ai mis da Plosphats « rei-
sun d’apeu-près, un baril par acre et le barsunt
avec les graines,
La moiseon poussa trée-bien. Les épis ételent

égules, hautes et fortes et furent famés jusqu'à
ce que le fruit fut mur, Je ne crois pas qu'ily seu un champ de Bié dans tout le comté qui
Mt ou uns aussi belle apparenoe, ii & été vu par
au-dela je pense, de cent bablfants, qui dirent
ue c'était le plus beau champ qu’Îls aient vu,
/& donné 70 mivots e' 39 lbs. pesant 60 ibs au
mivol pour 1} d'acre ds terre
Un terrain semblable, tr ité de la même ma-

nière, excepté le Phosphate, a donné 1% minots
par acre.
Mou expérience w's convaineu que lo Super.

Pho huts est apéeiailement adopté à

l
a

récolte
du Itié, parce qu'il ini donne de la v ur et dela fermeté et donne une plus grande quantitéde @ viuson fournicsan les éléments nécessairespour compléter ls mise en terre et faire murir
l'>pi à tempe.

en frail uo plus grand usage le rinterops
feoshaio, ot lo bon succéds de l'an toier, en
ra faite usage à plusieurs autres.

v auia, Renpestueusemen:
° A. Kiger.

M. E |, Snow, Montréal.

A VENDRE
Par ANDREW COE, Propriétaire, Montréal, ot

par les Marchan Is dans tous les comiés
du Canada,

Montréal, 31 fér —138 ui E

  

 

 

Douane, Québec, 6 mars 1864.
!* + ordonné par I'Hon. Ministre des Fi.nine - pue désormais des avis hebdomadaires

sdrut — blide et fournis aux Collecteurs desDoux «nu sujet du taux de l'escompte alloué
sur lve envois américains, lequel doit être en
ropurtion du prix del'or, tel que représenté parPechange, à un taux égal à celui-ci.—Oes avis

doivent être publiés chsque samedi dans la
*! Gazette du Canada.”

R.8.M. BOUCHETTR,

Dérantauenr pes Fixaxcne,
Douaue, Québec, 16 février La68,

EN conformité à l’ordre eusdit, avis est

par

te
présent dunué que l'escompte autorisé est décla-
té être maintenant de NO par cut, lequel pers
centage de réduction serm continué Juequ'en

bain avis hebdomadaire Sueraryiuered tous
les achais faits aux Ktats-Unie durantcette sor

1   wate, B 8 M. BOUOHETTR,

—

VENTE PAR ENCAN
PAR JOHN J. ARNTON. !

Popieles de Premiere Classe
DANS LE

VRAI CENTRE DES AFFAIRES
EN CETTE VILLE.

Le soumigné a reçu mmetructions de vendre

SEUOI, 28 FAVRIER COURANT,
DANS LA SALLE DR

L’Institut des Artisaus:
1o —Ce MAGASIN EN PIERRE à deux éi 3

Fesant 1e coin nord des Rues St Paul et
Bt. Eloi, occupé par Hauer Baxssmn,
ker, contenaut 20 pieds 4 pouces de front
sur 86 pieds au côté sud-ouest de profon-
deur, mesure françai-e, plus ou moies.

20—Ce LOT DE TERREsitué sur la Rus St.
Elol, immédistement en arrière de Is pro
riété dernièrement acquise par Henry
oseph, Kor, de Is succession Hous, me.

surant environ 50 pieds de front sor 45
pads de profondeur plns où moine.

Conditions faciles, qui seront connues au
temps de la vente.

Ven © à MIDI et DEM.
JuHN J ARNTON,

Encanteur.

Quatre Maisons en Pierre de Taille
DE P.EMIERE CLASSE

PAIR Bygaiy
JEUDI, 33 FEVRIER COURANT,

DANS LA SALLE DE
L'INSTITUT DES ARTIS ANS,

Seront offertes,

Par Encan Public,
Les QUATRE MAISONS EN PIRRRE DKTAILLE de premiere clases connues comme* Tirconnsl Place," situées sur Is Rue Dorebes-ler (Rat) entre les Rues St Conatant et des Alle-

mands.
Ces malsons sont finies dans les derniers goûts«vec toutes les commodités mudernes—aysnt

6 ot remises, avec toutes les au-
nécessaires. Kllce sont cou-
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   tres dépendai

vertes eg forblanc.
Oette Terrace sers vendue en bloc et on nepourrait avoir de meitieur placement.
Un peut voir les premises sur démande,

Vente d MIDI et DENI.

JOHN J. ARNTON,
; Encanteur,

Vente de Biens-Fonds dans la
Grande Salle de l'institut
des Artisans, Jeudl, le 23
courant,

La propriété de EGLISE PRESBYTKRIENNE
AMÉRICAINE, au coin de ls Grande RueBL Jucques « t de la lue McGill,

Use MAL:ON EN BRIQUZ & deur étages, suc= Rue Willington, justement au-dessus du
unt

La MAISON No. 113, Rue St. Elizabeth,
La MAISON No 121, Rue Vitré,
Une MAISON EN PIRRRE à deux étages apartésant à le succession du Dr. McOulloc hysur la Rue 8t. Gabriel, au centre de Is vilie.
Plusieurs MAGASINS ot HABITATION! aucoin des Rues Centre et Guy,vis-à-vis le

marché St. Gabriel.
Un nombre de LOTS A BATIR de valeur, sur:

la Rue Sherbrooke.
Des LOTS À BATIR sur la Rue Cadieux silantà la Rue Gec-ge-Hypolite.
Pour les plans, conditions et autres informa-

tions, s'adresser au soussigus,
La vente commencera à MIDI et DRMI.

JUHN J. ARNTON,
Encantear

VENISE PAR ENCAN

MAGNIFIQUES LOTS À BATIR
BUR LES RUES SHERBIL KE, OADIEUX

ET GEORGR-HYPOL!TE.
Appartenuat à T. ¢. DOANE.
JEUDI, le 28 FEVRIER, à le Satle des Acti-

sans seront veudus QUATRE LOTS de Valeur,
de 100 pieds de front sur la tue Sherbrooke, ven-
dus eéparement où en bloc. Ces lots sont mtuéa
dans le voiinage immédiat de lu Nouvelle Egli-
»e Méthudiste. Lo lisu et ies conditions libétaies
sout d'un très grand avantage pour les acheteurs
Le site de La rie Sherbrooke est trop bien connu
pour en faire mention.

Lia rue Cadicus est large, plantée d'arbies
magnifiques, el contirnt des maisons qui ne le
cédent à aucun autre daus la ville. C’est un lieu
retiré, et les jropriétés qui l'avoisinent appar-UV nu-ut je -que toutes à des personnes quiy
demeurent

CONDILSUXS L'éti.s LESERALES,
Vente « MIDI 04 EMI,

JUHN J. ARNTON,
Kocanteur.

TRES IMPORTANT
POUR

LES CAPITALISTES.
Propriété duptus grand prix vise
sur Ia Grande Rue Nt. Jacques
elim Rue McGill,
AVENDRE PAR ENCAN PUBLIC,

LB SOUSSIGNE u été favorisé d'instructiondes Byndics de Vendre par Encan Publie, dans
1a Grande Chambers de l’Institut des Artisans
éBODI, 1e 23 FRVRIER, cette propriété de prix
et des plu« centrales, conaue comme L'EGLISEAMBRICAINE - PRESBYTERIRNNE. Ayant
un front de 78 pieds mesure française, plue ou
moins, sur la Grande Rue St Jacques, ot 69 piede
mesure franguise, plus ou moing, sur la Rus Me-Gi, (Carre Victoria).
La position etla valeur de cette propriété sont

ai tin connues Que l'annonce de 28 rente est puf-
fleaute, sans qu'il soit nécessaire d'évumérer
quelques-uns d ses nombreux avanlages.
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Vente à MIDI,

JOHN J. ARNTON,
129 Encasteur

Pr

————————————

CERCEAUX.

La soussignés annonce l’arrirée d'une caisses
de l'article ei-dersus qui à été fait d’après von
propre ordre, avec des matérieux d'une qualité
supérieurs et d'après lee derniers goûts part-
viens.

— Avssr: —
COUVERTS DB CHROEAUX en moumelins

et en Wineey.
Mus. GUNN,

39 fév—13Tumk Grande Rue St. Jacques 77

FERRONNEIE ETPOELES
119,— Rue St. Paul,—I19,

Coin de la Place Jacques-Curtier.

PONLES DOUBLES de divers Patrons et à
deux fourneaux.
PORLRS de Philadelphie, Privos de Gauten,

PORLES ne CUISINE pour bois et charbon de
tou € grandeur avec réservoir, ete
ALBANIAN SQRTHI RN 1 IGHT, PORLRE
ur Ealon et Passage, PCELKS sourd, Zinc
u pour charbon, Tivavy, elo, avec tn a.

sortiment de Ferronnerig,
G. LEPAGE.

3 Ap
eerm

errs.

fon
EETATET oF ar 4 =

VENTE PAR E - ¥ ,
ves NCAN.

PAR CUVILLIER à CIE
VENTE PAR ENCAN

BIENS-FONDS DE PRIX
Les Sorgue Ont reçu instructions de YHon.LOUIS RENAU ; de vendre, par encan publie,

A LA BOURSE,
Mercredi, 22 Fevrier prochain,
lee PROPRIÉTÉS suirantes de prix :
lo Cette BESIDENOR ds première classemaictenant oecupée par Von. Ls. Re.naud, située sur lu rue Do chester (ouest),233 pieds de front sur 287 pieds de pro-fondeur, bornée en front par le chemin

qui conduit à la côte St. Àntoine où con-tiouation de la rue Dorchester, en arrigrepar les représentants Lusignan, eur leeôté est par Charles Philip , Bor., ot surle côté ouest par Etienne dur, fer, avecSipeninzom--ot une serre à raisin susbei ut peut voir cetle propriété tous
les Mardis et Jeudis, entre trols et cinqheures PM

:0—DEUX LUTS DE TERRE sitaés sur larue Bi. Antoine, Faubourg Bi, Antoine,avec maisons en bois dessus érigées.
30 —HUIT LOTS A BATIR joignant le lot ciGossus, en face des rues nouvellement nu.

vertes.

40 —DOUZE LOTS À BAT Ksur leu Su Ane
toine, Pautourg St. Ant 1e

50 —DEUX LOTS OF 1K1HE Joigusnt lea lotscf dessus a ec tai. desans érigées
(Les Tois ci-lesaus sont ‘ous en face des rues

neuvritement ouvertes)
UN LOTS DE TERRE, sur ia riedu Bord deVEau, 51§ pieds de front sur 191 pieds deprofonteur, avec les œai ons eu brique eten pierre dessus conatruites
UN LOT DR TERREsitué aur et fa sant face àia rue Notre-Dame, contenant 30 pieds defront sur 40 pieds de profondeur, bornéd'un côté par Wm. XoMast. 5,et de le utrepar Patrick Mulduun, avoc une mnison eppierre de taille à troi- étages d <sug éri-fl dernièrement occuper jur M OwencGarvey.
TROIS LOTS sur la rue Ber.i avectrois malo»en pierre dessus construites.

Les personnes qui désiroralent acheter que l-qu'une de ces proprictés à vente privée, voudrontbien s'adresser à l'Hou L. Renaud vu au Bougie£né où l’on peut voir les Plans +t les epécilica-tions.
Vente à MID! et DEMI

CUVILLIER & Cut,
Bncanteurs._—_—

VENTE PAR ENCAN
D'UNE

PROPRIETE DE VALEUR
SUR LA

RUE ST. PAUL.
Les soussignés ont reçu instruction de M.HALL de vendre par ences public (s'il n en estLe disposé auparavant par vente privée), à leOURSE,

Mercredi, 99 Fevrier,
cettr PROPRIÉTÉ de VALEUIt et d'IMPOR-TANOR,formantl'encoignure des Rues ft. Gabriei et 8t. Paul, ayant 121 pleds de frout sur la
premiére rue ct environ 36 sur la dernière, maiu-tenant occupée par MM. Joseph N. Hall & Cie

CONDITIONS LIRERALES.
La vante aura lieu immédiatement «près notreTente des propriétés de M. Renaud, à lu Bourse,On peut voir Les plans à notre Bureau.

CUVILLIER & Cr,
Encanteurs.
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PROPRIETE DE PRIX
Sur la Rue Ste. Marie,

A ETRE VENDUE PAR ENCAN

A LA BOURSE
MERCREDI, le 22 FEVRIER,

LES SOUSSIGNES OFFRENT A VENDRE

PAR ENCAN

Cette batluse em brique, sur la Rue
Ste Marie, Faubourg Québec, portant lusnétéros 491, 493 et 495 uvee dea Batimente
en arrière.

Veute à MIDI et DEMI ou immédiatement
après
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vos autres Ventes de Propriétés « la Ht. J

  

ATLLGY

VENER PAR
PAR J. Ç SHIPWAY.

VENTE BESYNDIC
Par ordre ds T. 8 BROWN, Byadicaux BIENS de JOHN GIBSON’ %VENDU PAR ENOAN Bowl San, hasMercredi Prochalm, le3 Fevrierau magasin dern-érement Sowpd Fur je dit failli,à l'encolgnure des Rues Notre. wit, Denis,le fond © 900 Magasin ee composant de :

Vente à DIX heures,
J. G. SRIPWAY,

Bossates:,
"PAR L. DEVA
—

CARTE.—Lo sou tlt desarrangements avec MM. JA QUESà HAT, deToronto, les manufactureu:sles ploy
bles de Amérique Britannique du Nord, à éténommé par eux seul ot ue nt pour ven-
dre leurs MEUBLES À L'ENCA 5 on celts ville,Il

a

l'honneur d'informer les citoyens de Mant-réal déaireux d'acheter des offers de co auprintemps, que, de Laps à sutre, iI maitre enveute, durantia aulson, les meilleurs deloutes es peces en Noyer Noir qui ait § étémanufac'uré en ce pays. :Bo Mrson remerciements pourles faveursquil aes, lo roueigaé a I'bonneurd'informer les Persores qui veulent di r de| urs Meubles de Ménage et d'autres qu’ilest bra: 8 fire deu ventes en leurs- résidences
privées ; ot | eapére, par attention ot Amodérés mériter lu continuation ‘du oeeilibéral’ qui lui a 616 accordé durant les der-
ares anudes.a lea ordres laissés à sonmagasin, 169, Notre-Dame, seront cstricloment exdonde, æ Co - po

L DEVANT,
Enoantteur.

iife Association of Sootand.
PLANA.

CETTE ASBOCIATION:
À été exyvressément préparéo dans le bat60 rédire les dépenses sur l'assurance à vie. Et les

résultats oùl clé trés-satistaisants. L'alloontion
du surplus où profit est fait chaque année &
tous les porteurs de police & cinq ans, à comter de lu dernière balance annuelle: Le prot
ainsi alloué aux porteurs de police teur est don-
né annuellement eu argent, en paiemedt de leursprochaines primes unauelies. Ure réélectionconsidérable sur le prinre wat aussi effrotuée à
commencer de celles qui sont dues à la fin de la
sixième année. Le Rapport aunuel de Profit ain-
si fait au porteur vent 1865 à -
tenant atteint gradueitementjrsqu’d ce moillent17) par cent sur leur prime. C'est à dire, un
porteur de police dant la prime eat de $200, ob-
tient cotte sunée un retour des profite de $75 ; et
un wire dont In prime est de $100, obtient
30100, c'est à dire qu’ils palent seulement 634
cents au lieu de 100 cents par $1 de leur 3

Ces primes quoique modérées originaire-
ment ont êté ninsi réduites à moinsdes deux
tiers de leur montant ; pendant que les daridiers
Parteure de Police on déjà obleau une dimipu-
tion de 35 et 37) par cent, c'est-à-dire, ils ont
seulement cotte année à payer 75 ou 7) conte
par $l, suivant leur ordre.

Alasi par ce moyen les Portaurs de Polios ont
reçu comptant durant leur vie plus que
Deux cent trente louis sterling.

Da nuuvelles entrée peuventdesuitecommenceret continuer pour six ens avec des ments
besucopp plus bas que les laze wary Leneta
table, 1ecevant nésumoing les mêmes bénéfices
et parts de profits que «i leurs primes avait été
complètement payée.
En faisant APPLICATION le on avant le 5

AVRIL prochain, on obtiendra UNE ANNÉE
entière de PROFITS primani tous autres assu-
rés subeéquent.

Signé, P. WARDLAW,
Secrétaire.

Agents dans les Townships, &c.

1861

 

   

    

Frelighsburg on ,
Huntingdon... -Daxine, Baars,
Hemmingfurd,,.,... -Prren MoNaromton,
Lacuile et Clarencerillu. . Jas. O'Conx

 

 

Jr,
Île,

Lancaster. « -AvoLPHvs Laczars,
L'Orignal .. A
Richmond    

 

   

 

Lsoxago Borr .
L3 MaoDoxaln, ©

JAP, Ban,
Waterloo , se... Gto. H. AuLex.

13 févrie
 

PROSPECTUS
D'UNE

Nouvelle Meppe de Montreal,
Les soussignés ayant presque complété l'ar-

pentage de la ville, pour lequel ils ont été occu-
pés pour les derniera Soise mois, informent les
cioyens de Montréal qu'ils se roposent de
PUBLIER UNE MAPPE au printeu-ps pru-
ch in ou durant le cours de l'été, et ils soilici-
tent maintenant des souscriptions.

Ii v'y à pas dans le moment aucun plan de la
ville, telle qu’elle existe ; le dernier Arpentage a
ét fait il Ya quique vingtane. Ainsi le pré-
sent aspect de la ville, y compris les grandes
nméliorations q .i out été faites durant ces der-
tiéres années dans toutes les directions, doivent

le pupler. Les Mappes existantes
:aêtre complétées quant aux détails

1 elles sont remplies d'inexactitudes,
Los avantages et l'importance dun bon plan

sur lequel où peut compter sont conus de tout
lo monde et ça été le désir constant der sunesie
gnés durant l’entier progres de leur ouvrage de
faire une Mappe qui pourrs subie l'examen le
plus minutieux et sera une représentiion fidèle
de l’importunes et de la prospérité de in vite,
et digne de l’intelilgence et de l'en'reprise de ves
habitants. Pour eette fin ‘es soussignés n'ont
épargné ni peiuee ni dépens a et ile comptent
sur l'incouragement de leurs corcl'oyens puur
leur récompense.

L'arpentage & été fait de la manière La plus
suigueus , «yant été conduit ‘'apres les prinoi-
tre et los méthodes adoptés var l’'Orionnance
daus l'arpentage en ia GG sude-Bretague et on
Irlaude, et les soursigué- ee fiatten: que leur
pian pourra subir une commralson Cave: able.
LA grandeur sera de 4 pieds de largeur sr 4

pide 2 pouces à la te ir,
Les infime june lu.uées seront atric ement

limitées, wats ea p lucipaies Inatitutivns 1e: es
‘te les bâtisses p..b igues les quarrés, 16 P'unt

Victoria, le Montagne, ie Boulevard et les parce
projets, les Duke et los Terminus, &0., seront
trésbien dons de,
L- Plan montrera toutes lea rues projetése

sinsl que Ip améitorstons et quantd eels |
sers une copie cxncte du ‘ Plan Genéral ” de la
ville auquel on refert dans l'acte de la Corpora-
tion présenté à ls dernière session,
Un eupère avec contianee que le plan, d'aprés

sa grande ir, ice Inforraations qu’il contiendra ot
sun Bol sure aussi bien adapté aux bureaux jus
blice et privés, bibliothèques, qu'aux passages
des malsons privées, Il sera maguifquement en
eadré, monté et vernis, et sera livré aux sous
eripteurs prèt à être po: 6

Le prix de la Mappe sera de $10, mais
une rédustion de $2 sera faite aux tous-
eripteurs.
Des l'ates de 5 uscription sont Ourer os aux

Marnains de Musique de Dawson 8 Hil Dia
Hotes seritit 1 exée- à dois cite.

er NKR & MADY,
nia Meenas,

Shy Grands Rus ls.
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VENTE DESSYNCS.
Des SOUMISSIONS seront reçues jusqu'au

A
10 Mars 1866, pour la propriété suivante a;
to .ant à 1a succession de + «D Brows, sarily
SIX BARGES appelées respectivement Tweed,

Annan, Yarrow, Forth, Trviot et 5
Chaype Barge ayant us Régistre deni
tonnes, avec uns capac - porter Ouse
Cent Minote et ayant le griment nécessaire
el complet pour les feironaviquer Biles
sont actuellement daus ie Bassin du Canal
au-delà de Black Bridge vb l’on peut-les
voir et od ils sont dans un très bon ordre

— AUSaL, — :
4 clievauz, ! vache, 1 due, 3 wagons 4 palm, 1

buggy léger, 3 camions, 3 sleighs, 3 vei-
tures écosssises, | sleigh double, ) frirde
heres, 2 6 vetta harnais,

6

rucl
à pâtes, 10 dosens podles i pain, 38 boites
à prin, 10 quarts de yeast, 1 commode,1
balance pateniée, 2 broueîtes, 3 tébles, 2
couloirs,

3

sacs, peiies à pain, | moulleà
battre,

Ï

ptite balance, 1 boîte à paia, 2
paniers, à fories pesdes, | bortoge.

— AUS, — a,
Une BOUILLOIRE avec MACHINE, ti.

DANTS, etc, pour faire des ts.
Tous les articles ci-destus penvent dire vus à

1a Boulaugerio de T. et D. Brown, rée du RAS
Couditions de vente :—Un quart nt et

Is bals: ce en paiements égaux à quatre, huit,
douss et scixe ois avec intérêt

Pour lew informations #'siresser à PHILIP 8,
ROSE, Syndic, 8, ftue des Eœurs G où à
T.et D. THROWN, Boulangers, Rue du

20 fév.—137 1

A VENDRE A CONSTIEUT. ,
Ua LOPIN DB TERRE de 37 pieds de tout

sur 160 de profondeur, situé au coin de ia Rue
Bt. Philippe ot le continuat on de Is Rue 88,
Joseph, po ie village Se. Hevri (Tanneries.)

Cette propriété est bien située pour le com.
merce.

S'adregrer chez

CUVILLIRR & Om.
14 février—132

BUSEAU DE COMMERCE.

hssemblee Generale Speciale
Sur une Hulaition au Président, wos AS-SEMBLER GENERALE SPECIALN de: Mem.

deMontréalogaprés oa4Jonasont est a e of
aura fleu dans les mbresdu Bureaury
tuerc, à la Bounsy, BAMKDI, lo 35 Péveier, à
MIDI, “ pour considérer les prévisions da--nou-
veau bill 2 .r les s1-0lts, * *

CPar osdre,
) Wu. J. PATTERSON, el bes,

Oftes du Harean de Commerce,
Montçéal, 19 Révrise 1665. Pra

fi
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COMPAGNIE D'ASSURANCR

AINJON COMMRCIAL
: CONTRE ;

:  ÉNFEU ET SUR LA VIE

ont nommé

FN. 6. ©. De LORME
¢ ANT. TELLIER
A TANTS prendre des

prorighyIs Compagaie , dans la
olté de Montréal ot ses environs.

MORLAND, WATSON & Cre.,
Agents Généraux pour le Canada

Montréal, 9 janvier 1865.

Earéférence à l'annonce ci-dessus, nous avons
d'honneur d'offrir au public noe services comme

te losaua pour effeciner des assurances à
Fer Commerciale, contre 1e feu et sur la vie.
Oette Compagnie, avec un capital de $13,500,000
ot l’immence patronage dont elle jouit, offre les
plus sûres garanties aux personnes qui désirent
s'assurer.

L'activité et Ia ponctualité que nous anporte-
roms dens l'exercice des fonctions que les Agents
généraux ont bien voulu nous zonber, nous mé-
riteront, fl faut l'espérer une part légitime de
patronage
La clsme commerciale des campaguee, comme

eslie de la cité, trouvera son avantage À vetau-
rer à l'Union Commerciale et nous seront tou-
jouns prêts à répondre à toutes los demandes
dans ie plus court délai.
Toutetommunleation pourrait nous être adres-

sés en Bureau de Poste, botte 533.

G. O. Da LORME,
ANT. TELLIER.

Moatréal, 9 janvier 1865—102

 

Nouvelle Ligne de Diigences
ENTRE

LACHINEMONTREAL
TOUS LES JOURS un SLEIGHà deux che- |pris

vaux lstssers l'HOTEL OTTAWA à LACHINÉ
pour MINTREAL à heures A. M., et laissera
l’HOTEL RAPIN, Nos. 40 ot 42, Rue ft. Joseph,

MONTREAL,pour LACHINE, à & heures P.M.

PASSAGE - - - -- 25 CENTS.

 

bool lie de Diigences

racXE.

UN SLEIGH i QUATRE CHEVAUX lasers
le No. 63, Rue St. Joseph, MONTREAL,tous
los DIMANCHES (si le temps lo permet) à UNE
heure, pour LACHINE, et laissera LACHINE
pour MONTREAL à 4j heures P. M.

PASSAGE- - = -- 235 CENTS.
K3” Oo peut se procurer des billets au Buresu
& l’Exprosa de ls Cité, No. 82, Grande Rue Bt.
Jacques.
Gi on l'exige on ira chercher les personnes au

domicile sans charge extra.

CUS. LARIN,
Propriétaire.

ee Soep———

Aux Proprietalres de Maisons
a Louer.

Ceux qui désirent ee procurer de RESPEC-
TABLES LOCATAIRES sont respectueusement
informés que le soussigné a tous les jours des
epplications en nombre sufisaut pour l'engagor
Souter le LOUAGE DES MAISONS

à

ses
ai générales d'encan. Les frais seront char
Gés aux personnes en cher.he d'bubitationw, et
toute information sera fournie pour des person-
nes qu désirent faire un choix, Aux propriétai-
res do maison ume commission de 24 par cent
leur sera charge » QUI sera renfermée (s'ils le
désirent) dans

la

collection du loyer.

Ir 144, RUE CRAIG, 144. 41
8. M. AITKEN,

136 Encanteur

BIERE DE CHAMBLY,
Les soussignés, SEULS AGENTS pourla cé-

lébre Brasserie do Ohatnbiy, ont l'honneur d'in-
former leurs uombreuses pratiques et le publie
en général qu'ils sont prêts à fournir aux famil-
les cstte délleieuse bière au pris de

50 Ctu. In doz. livrée à domicite.
Tout ordre reçu de la campagne recevra notre

Plus grande attention.

DUPRESNE à MoGARITY,
Marchands d'Epiceries, &c,

Rue Nouwe-Das-, 154

23 déc—s8

18 fév—136

DepotCentral deJoumaux,El
RBEAUDRY A LEFEBVRE.

 

On a to jours en mains des papiers nouvelles,
des publientions pérodiques, livres de modes,
romans français et anglais, photographies, es-
tempilles ét tout ce qui est dans leuz ligue, chez

BEAUDRY & LEFRBVRE,
4, Place d'Armes, Montréa!,

10 fév—137 dsk

Abats-Jour Vénitiens pour
Croisées,

Pointe avec un nouveau et magnifique Vert 8.4
permanent, à des prix modérée.

' J. GREIQ,Peintre.
10, Rie 8. Gabriel.

Les ordres laissés chez MM. Ramsay de Fils,
Rues des Récollets où St. Gabriel, seront promp-
tement exécuiés.
20 fév—137 usk

FERRONNEIE ETPOELES
119,Ruent. Paul=i19,

Coin de la Place Jacques-Cartier.

DE LA MAR FRERE & CIE,
Muison Américaine à Commission,

BT

Marchands a Commission en
general,

208,— RUE 87. PAUL, 268,

P£oamtræaal
On reçoit constamment des comsignations de

MARCHANDISES SECHES, BOTTES et SOU-
LIERS, TABACS, PROVISIONS nt toutes las
Marchandises propres au Marché Canadien, que
Rous offrons au commerce sux prix les plas mc»
dérés. Les Marchands de la vilie et de la eam-

ne qui ont besoin de Marchandises ou Pro-
dults Amériesine de toute sorte trouveront ce
qui leur faut dans nos vastes magasins, où leurs
ordres seront promptement exécutés. Nous re.
cerons ausai constamment des PRODUITS des
INDES OCCIDENTALES et de l'AMBRIQUE

 

DU BUD,tels que Sucres, Tabaes, Couleurs pour
Teindre, ke, bc. &e.,
5nov. 49—1m

On demunde.
UNR PLACE comme MENAGERE dans use

maison privée.

18 nov. - __60_

Magasin de Provisions et Clos
Bois de Construction,

LES Soumignés eaimssent l'occasion de leur
déménagement de la Kue Craig au No. 80 Rue
ST. PAUL, voisin de l'Eglise Bonsecours pour
lnformer leurs pratiques, qu'outre leur CLOS à
BOIS, {ls tiennent un MAGASIN de PROVI-
SIONS où ils auront eunstamment en mal
Farine, Lard, Beurre, Avoiue, Son, Grue, &s.,
Bois de Construction ae toute qualité et de
pris, Madriers, Planches, Bardeaux, Tringles,
Lattes, Ecbelles, Dalles, Kames, &c.

Ils achéteront toute espece de produits dans
leur banche de Commerce, ot se chargeront
aussi de la vente des produite que l'on vouirs
bien leur coufier.

LEON HURTEAU & Ci
123

CHARLEBOIS, VALOIS & CIE,
250, RUE ST. PAUL.

LEfpublicest nformé que nous venons d'ou-

12 uillet

Un Magasin de Quincalilerie
daus le local ci-devant occupé par A. Brewster,
où nous aurons constatnment en vente UN AS
SORTIMENT complet de tous les articles ayant
apport à cette branche de commerce provenant
des meilleure Marchés d'Europe et des États
Unis. Aussi, un assortiment complet de Podles
de toute qualité, à vingt pour Gent meilleur mar-
ché que partout ailleurs.
Venes visiter notre magasin avant d'aller ail-

leurs. Les articles sont de première qualité et
ses prix réduits.

ontréal 30 aout 1864—smk 142

Magasin de Chaussures de L
B. B. Lapierre, No. 62 Rue

St Dominique,
Le Soussigué à le plaisir d'annoncer à ses

vombreuses pratiques qu’il vient de s'attacher
les services d'ouvriers capables, et qu’il espère
par Ia qualité du cuir, la bcnté et l'élégance de
l'ouvrage continuer à mériter une bonne part
de leur patronage.

Il continuera à se charger du taccomodage,
Qui sera fait avec soin et promptitude,

OUIS B. B. LAPIÈRRE,
20 jen—111 tmk cD

 

S8ANCER & FHRERE
COIN DES

RUES SAINT-PAUL & SAINT-GABRIEL

LES Soussignés auront toujours en mains un
Assortiment com plet et bien asscru de Furron-
neries ot Quincallieries et de toutes sortes d'OU-
tils pour Entrepreneurs, Menuisiers, Charpes-
tiers, &c., POELES de CUISINE de toutes sor-
tes, entr'autres lo “ Victor,” le ‘ Queen's Ohol-
ce," et le ** Pearl,” qui, tous, donneront entière
satisfucti Peintures de toutes oo: Hui-
les, Vernis à Mvubles et à Voitures, Therében-
tine, ainsi que Vitres de toutes grandeurs et
coupées à ordre.

BANCER & FRERE.
4

 

   

13 septembre

DEPOT CENTRALDE POELES!
Ete., Etc. Etc,

où l'on trouve le meilleur assortiment à Lonne
composition, est au

No. 144, Rue Craig,
VIS-A-VIB LA

Rue St. Charles Borromée.
MEILLEUR ur Cru.

08

L'ECONOMISTE FRANCAIS,
Organe politique des intérôu métropolitaius et

colunisux, paraissant une fuis par semaine,
sous le direction de M. Juugs Duvar et

la collaboration de M. Raurac.
Prix d'abonnement pour le Canada, 85. 50,

S'adresser à
J. B. ROLLAND & FILS,

Le Messager du Sacre”- Cœur,
Bulletin Mensuel de l'A pontolat de ja Prière.

Cette publication, gui sert de lien aux nom-
breux Associés de l'Apostolst de la Prière, à
pour but de présenter, sous tous ses aspects,
cette Lelle dévotion au Bacré-Cœur de Jésus, à
laquelle le salut de la société semb e attaché,
Publié sous la direction du Rév. P. H. Raxikun,

Aboonement. $1 par an (pour 12 livrai-
sous de CO pages.) Un s'sbonne pour uu ap, à
partie du mois de janvier où juillet, chex les
Agents pour le Canuda,

J. B. ROLLAND & FILS,
11 février—130 Rue St, Vincent, 12 ot 14

EE

rt

re

PENSION.
Quelques Messieurs trouveront uns PENSION

confortable, aul des CHAMBRES doubles el
simples sans pension, au No. 8 Îtue Sanguinet.PRIX NODÉRÉS. ‘

9 féy—129

1
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LA

LISTE des ARTICLES
PREPARES ET VENDUSPAR

JOHN CARDNER,
CHIMISTE ET DROGUISTR,

295, Rue Notre-Dame (Ouest)
PRES LA RUB MeGILL, MONTREAL,

TOUTESDROGUES
PREPARATIONS CHIMIQUES

GARANTIES PURES.

Emulsion Canadienne pours
TOUX,

En Bouteflle de Le 3det 22 6d.
Une Médecine remarquable pourealmezia Tour
les Rbumes, l’Enrouement, la Difficulté d: res-
virer, &e , Be, et pour soulager les Chat: He
ment désayréables de la gorge qui cause: 4 ane
toux incessante. Aussi

LOZENGES POUR RHUM i:
boîtes pour ls 3d

Pour la guérison de la Toux, Rbumes, Cathar-
Astbmes, Bronchites, Influenss et autres

Maladies des Pounions et de la Gorge.

LES PRESCRIPTIONS DES MEDECINS
BONT PREPARERS AVEO BOINS,

 

Magnesie effervescente curative
POUR LES

AFFECTIONS BILIRUSES, INDIGESTION
CONSTIPATION BABITUELLE, ke.

Cette préparation es: effective pour lo soulage
ment de Maux de Tôte etest bantement aimes
coume agreable purgatif, en bouteille de 26 6d
et 1 ib du 66 3d.

Pilulesaperativesstemachiques
PUREMENT VEGETALBS.

Pour
L’INDIGESTION, CONSTIPATION HABI-

TUBLLE, MAUX DBE TETE
Bt tout désurdre de I'Estomac. Les Rtudiants
les personnes hæbituées aux Bureaux ou mux
Compivirs et tous ceux qui sont sédentaires et
prives du benéfice d'exerciose musculaires et du
changement d’atr, souffrent fréquemment de la
Constipation, de faiblesse daus la vue et mai de
tête. À cespereonnts on recommande particu-
liérement ces Pilules, et si elles sont prises d's.
Près les directions données, elles dobneront un
promt soulsgement, en buite, Is 3d.
Essence ét…kérce concentrée de
Gingenbre de Ia Jamaique.

Cette préparation est à sun plus Laut degré
de coucentration ; elle contient toutes les pures
propriétés de cetie racine de prix el reclame
une preférence décidée contre l'essence telle
qu'on In prégare maintenant. Vendus en bou-
teilles à Za 8d.
Destructeur de Versde Gardmer

REMEDE INFAILLIBLE,
Chaque paquet contient cinq poudres qui sont
agréables au goût e* parfaitement sûres. Prix,
1e 3d le paquet.

Preparatit pour les Entants
Uno médecine d’une efencité réells et ap

prouvée pour la guérison des malad! qui sur
viennent aux jeuues etfi.nte, savoir ; le Rachi-
tete, Convulsions, Dentition, Gripes, Hougeo-
le, lrrégularité des intesting, dont les enimnts
souffrent si cruellement. Ve préservatifest ex
empt de tout ingrédient pernicieux et peut être
douné evec la plus grande sureté à un enfant
Immédiatement aprés sa naissance. En bouteil-
le dé 1s 3d.
Pllules Anti-Blileuses de Cooper
Oes Pilules sont préparées avec le plus gravd

»0in d’après la rec tte originale. Elles ne peu-
vent être surpszsées pour les fortes conettu-
tionsen en falsant usage le soir avec une pou-
dre seidlita le matin.
XIAVIS ~Prenes celles qui sont préparées

par moi el voyes d ce quo mon nom :e trouve d
l'entour de chaque boite.

J. GARDXER,
-=AUSSI—

Un grand assortiment cboîsi de
BROSSES À CHEVEUX, BROSSES A DRNTS

BROSSES A ONGLES, PEIGNES, 40.
HULLE DE CHAMBON.

KERUSENE DE PORTLAND, HUILE IOLI-
VE, FLUIDE À BRULER, LAMPES

FOUR HUILE À CHARBON
 

Poudre Allemande à latisseris
de Gardner.

Sans pareilis pour ea priced of son bon marché
Bo paquets de 1 Ib 14 3d chaque,

Sirop de Vinaigre et autres,
DECUCTION CUNCENTRAL CuNPUBER

oc

L'Extrait du Fluide de tn Saise-
parellie rouge de in Jamaiyue,

Une once est égule à un demiard de la mell
leure décoctiua faite tells qu'ordonnée par le
Cotlége des Médecins de Londres. On en fait
comme une Alte pour le Borotule, Ssorbu,
st autren Maladies cutanées et comme reméde
pour neutraliser les effets injurieux du Mercure,
Cette préparation oeru trouvée en tout préféra-
bie à la décoction telle qu'ordinairement prépa-
rée ; elle est a meilleure et adaptée pour être
gacdée en conségue:ce de ann état concentré
avec lequel elle eat préparée et est plus pora-
tive et convenable aux voyageurs. Kn boutellle
d'eue $l chaque. La vraie porte le nom “Gard.
ace, Montréal ” soufflé dans la boutetlle,
Preparations superteures pour

ollette,
DENTIFRICR DELECTABLE OU POUDRE

ET PATE A DENTS
ANGLO-CANADIENNES,

Oomposé vraiment scientifique contenant des
Ingrédionts pour neutraliser des acides et en-
lever les tarires formées à l’entour des dents,
satriogents pour renforcir les dents etles genci-
ves, arome pour rafraïeble l’haieine. Il donne
une belle couleur de cerise aux levres et aux
gencives et une de perle aux dents,

Eau de Luvende
de la plus grande foice, égale et à meilleur
marché à toute préparation anglaise etfrançaise

Solution Tonique,
ui prévient certainement 1x chute des cheveux

il stimule les racines. En bouteilles de 3s 6d.
Pommade Crystailine,

Un article superbe, supérieur a tout pour es
cheveux et leur donnent un magnifique luisant
Graisse Ursina et d’Ours, Rosemary Hair Wash
Onstorine, Huile parfamée d'amandes, Teintu-
res pour chezeux, (noires ou brunes) Huile Pal-
ma Gbeisat, Bsu Lustrale, Tonique pour che.
veus.

Fines Eponges de Turquie,
Poudre de Toilette, Crème camphrée pour Bal
et pour les mains crevassées, Dentifrice cam-
vhrée, Poudre Végétaleu Dents, Oréme supé-
rieure ponr le froid, Unguent supérieur pour lè-
res, Eau de Cologne, Savon de Toilette ko.

 

—AUtsim=
PEPPERMINTHE ANGLAIS ET AUTRES

LOZENGES.
évetées, Instruments de Chirurge
Riastiques, Secrétaires de M

je Coogne de Farina, Parfumeries de
©.
EN GROS ET BN DETAIL,

J. GARDNER,

   

PILULES DE BLANCHAD,
À l'Iodure ferreux Inaitérable, sans odeur

veur de fer au diode.
L’ACADEMIE DE MEDECINES

a décidé (Séance du 13 août 1850)
“* Que le procédé de conservation de ces PL

“‘lules offrant de grande avantages, serait pu-
“bilé Gens le Buletin de veu travaux.”

M. B—Ne devront être considérés comme
réparés l'Auteur que les Flacons de Pilu-
es TUE senteront un CACHET D'ARGENT
REACTIP,Bé & la partie inférieure du bou
chon, et Le signature ci-dessous : BLANOARD
Pharmacien Fie Bonsparte, 40, à Paris. Pris
4 france 1e flocons de 100 Pilules,

Enrente par
= JOHN J. GARDNER,

jeu 1664

 

 

MINERVE 21 FEVRIER 1865.

EOUTIAUE FASEONAILE
TAILLEUR,

No»7%,
Rue Saint-Jacques,
ei L's Bours nés ont le Pasir d'annoncer aux

toyens de tréai, s sont maintenant
pedud oftrie ls w

FONDS DE HARDES
»

PLUS FASHIONABLE
Qu'il y out en cella ville,

Tant v'à la Coups,àa,Modes qu'à is qualité

Le Departement des Pratiques
EST AU COMPLET, ve composant de

MARCHANDIZES DE CHOIX
pi

MARCHES FRANÇAIS ET ANGLAIS,

et il est sous la direstion de

“ Fournisseurs de ire classe.” |©
 

Len Messieurs qui désirent avoir de BON:
HABILLEMENTS trouveront leur avaniage «
venir su Magasin ci-dessus, où ils trouveront
des MARCHANDISES pour plaire aux gob:s les
plus difficiles On a toujours en mains uo grand
aesortiment varié de HARDRS FAITES, COL
LES, unis et de guût, COLLÈTS de Toile et d-
Papier, CHEMISES de Fian-lle et Blanches, 1
POIGNETS RAPPONTÉS,

James Donnelly &
24 not--41 m

AVIS
Machine approuvee de Paradis

Pour presser le Foin, le
Colon, &c,Le.

Le soussigné,qui « pris une patente en date du
16 janvier, mil huit cent soixante-et-cing pour cet-
te utile invention, désire trés respectususement
attirerl'attention de tous ceux qui sont intéres-
séu dans le pressage du foin, &c., pour en faciii-
ter le transport, sur cette machine qu'il vient
d'inventer, et les ossure qu'elle est un des pres
soirs les plus puissants et ice plus complets qui
sient été encore offerts au public Le toôme Bye-
téme est appliqué par une autre combinaison
pour Uenlévem: nt des fardeaux les plus pesants,
et à l'avantage de doubler la force et la vitesse.

Le prix variera de $75 à $125 pour chaque
machice, se'on sa dimension Deux bomm-s
peuvent, en dix minutes, presser un paquet de
deux cents livres dans l’espace de deux pied: et
demi quarrés. Deux machines sont actuellemen:
en vente.

Pour plus ample information, s'adresser par
lettre franc de port à M, Whyte, Jurdien de la
barrière da péage du faubourg Québec oùà

JUSEPH PARADIS,
Hocbelsga

 

19 jaavier—i10

es
1865; NUUVELLE LIGNE DE (1865

FRET
POUR OTTAWA.

Compagnie de Transport de
Montreal et Ottawa

(LINITE.)
CAPITAL..

 

Joux KoLensan. Président,
y prohacautor, | Directeurs,

Cette Compagnie à été formés dans le but de
faciliter le cummerce qui augments (ous les
Jours sur cette route, en pasennt par in rivière
Uttawa, le cxnu) Rideaux et leurs teibutaires.
Cette nouvelle ligne est fo -nir de tont ce qui
est nécessaire pour wasur 1 in wéphobe des effets
et une écon dansle coût du tenagport

ISSAAC BONNER, Agent,
85, Rue de la Commune, Quai du

Ounul, Montréal.
L. C. COUVRATTE, Agent,

Bassin du Canal, Ottawa.
11 février—130 a k

Avis Public.
La eoclété de commerce actuellement exia-

tente entre les Soussig:0 devant cesser le ter
Mal prochain ; ils oot lbonneur d'informer le
commerce, leurs pratiques et le public +n géné-
ral, qu'à compter d'aujourd'hui jusqu'au dit 1er
Mai, Îls rendront d une réduction des plus svan-
tagouses leurs fonds choisis et considérables de
Vius, Thé et Eplceries de toutes cortes ; c’est
une occasion rare pour se prueurer à bon mar.
ché, co qu’il faudrait payer dans tout autre
temps le prix ordinaire du marché,

Ils informent en même tempe ceux qu! sur
sont endettés de vouloir bien venir régler tas
délai.

BRUNBAU, NADBAU & Cr,
Coin des Rues Notre-Dame et

Bonsecours.
20 fév—137

CIGARESde GRANDSON
CRANDRABAIS

POUR

L’ecoulement des quelques

Milliers restants,

$1.60 LE CENT.

J. BATAVOIE et CIE,
COIN DRS

Rues Notre-Dame et St. Claude.
2 février—137 si LS

Licitation Volontaire et par

Autorite’ en Justice,

AVIS PUBLIC est donné par ces présentes
que LUNDI,le SIXIEME jour du mois de NARS
prochain, à UNZB heures du matin, en l'étude
du Notaire soussigné, No 46, Rue Bt. François-
Xavier do cette v.lle, il sera procédé d Ia vente
ot adjudication, su plus haut et dernier encbé-
risseur, de ln propriété et immeuble suivant
ap) nant à Is succession de fou THOMAS O.
PANTON,en s0n vivant de Montréal, Marchand.
Epicier, savoir;

Tout ov TERRAIN sis et aitué au faubou
Baint-Antoine de ia cité de Montréal,
contenant cent-trois pieds trois pouces de
front ot une égale largeur dens l’arrière
ligne sur deux cent-vingt-cing pieds de
rofundeur, bornd en front par is rue

Baint - Antoine, d'un côté par Etienne
Guy, Ecr., ot Alexandre Hardy ou leurs
représentants, et de l'autre côté par une
rub appelée rue Lusigoan, de trente
leds de largeur pour communiquer aves

lo chemin de Tachine et adjoignaut dans
l'arrière ligne Gea héritiers Lusignan où
leurs représentants, tel que le toul ee
trouve actuellement, avec quatre maisons
en pierre et brique (le devant on pierre
de taille) dessus construites.

x Pour plus am informations s'adresser au
lotairs soussigné, *, DOUOEs,

 

 
, |wx mêmes dates.

  
LISTE DES LETTRES

NON RECLAMEES av Bureau de Poste de
Montréal, reçuss entre le

fer ET LE 15 FEVRIER 1865.
Les chiffres indiquent le nombre de lettres àIs mime

une de cos lettres on devra
En demsndaot

spécifier si elle à été annoncée.
Outre cette liste, ane antre des lettres do vires

 

=
>

est affichée à l'entrée du B correspon:«us mêmes dates. ii dant
Liste des Dames.

A
Alain Philomène Archambault AdelineAilurd Monique Te ‘

B
Beauduin Joséphine Bertrand Célina 2béa Boucher Adsile.

e e Bouchard JeséphineBerend NEDp .
€

Clément Marceline Contant Amanda 2
lément Zoé

D
Delile Larique Veure

|

DubéMM Dme
Deschamps Célina Ducondu J Dme

F
Feauceau Thersile

J
Julie —

L
Lacasse Angèle Lafleur LouiseLode ue Julie Lafleur Due
Lufui Due Legault J hte
Lafontaine Dime Lemoine Charles UmeLagncée Josephine Lépine MélinaLandreville Mélanie Leprohon Marie LLandry Angélique Leroux KulalieLaporte Charles Dme Lespérauce Veuve
Laurin Louise

a
Martia Julieune Mérello JulieMelville Elizabeth Murineau Basilisse
Ménard Sophie

e
U'Leary Due

P
l’ariseault Meuriette DilePesser,Esthère
Patrie Sophie Poulin Sophie Das

R
Robinson Néltna Roy Marguerite

Tellier Aoilda Tellier Odille
Tellier Christine De

Venne Virginie

Wurtele Julie Dmp
R. 8. FREER,

Maitre de Ponte,Bureau de Poste, { 137
Montréal, fév. 1868.eee
LISTE DES LETTRES

NON REOLAMEES au Bureau de] Poste de
Montréal, reçues entre le

ler ET LE 15 FEVRIER 1865,
Les chiffres indiquent le nombre*de lettres à

le même adresse.
En demandant une de ces lettres on devra

tpécifier ai elle à été annoncée,
Outrecette liste, une autre des lettres de viLLs

set affichée à l'entrée de Bureau, correspondant

Liste des Messieurs.
A

Alary Damase Amelle François
Aubin Frédérique Augé Olivier

B
Harbeau Léapoid Bari! Alexandre
Hastien Onézime Beaudry Pierre
Bergeron Théodore Biludeau Jean
Biron J. J. Boiseau E,
Bonneville Mr. Bonre, Pierre
Brodeur Augustin Briabois Autoine
Brunet Muise Brassard J.
Bregard Louis Brocbu Pierre

c
Cabana Louis Caisse Joseph
Callegas Manuel Carpentier George
Obamberlund Magloire Uhampagne Edouard 2
Champiguy J Bte Charbonteau Bie
Chartier Joseph Chaput Jules
Clément Noise Constantineau Joseph
Courteau Olivier Orotéau André
Cusson Urget

D
Durche Edouard Darpentigny Silvain
Délinelle George Délurier 5
Demers C D Déry Hercule
Deschamps J Bte Deslongchamp, J Be
Delarme G OV Désonrdi Xavier
Devotto Giacomo Doré Joseph
Dubuc Arthur Dufort Edouard
Dumas Elisa Dupras Eugène
Dupré Elie Duval Joseph
Df 1 Treitié

E
Ebert Olivier Emond Frangois

F
Fillatrault Oyriaque =Filteau U
Forgette Louis François Charles
Fradette Françuis

<
Galarneau Dainase Gariestil A
Germain Célestin Giroux Yves
Gohier Benjamin Goulet Moise
Gratton Charles Gratton Gédéon
Grenier Charles wr Laurent

Hérard Pierre Hurteau Thomas
Houle Cérile I

ImbleauDr 3

Jasmin Paul Judoin Arsable
Julien Octave

K
Lacharité OctaveLabelle Joseph

iH Lalonde & ValadeLacroix Davi
Lamarche Joseph Lambert Jalbert
Laplante Vital Lapointe J Ble
Laporte Firmia Laporte Francie
Lausieur Révérend Lavailé André
Leblanc Félix Leblanc J lite
Leblanc Oride Ledoux 8 D
Léger Théophile Lomoine ©
Lizotte Charles Lord Emmanuel
Lapoints Hyacinte

M
Malo Norbert Marois Pierre
Martin Joseph Meilleur Jasques
Méthot Octave Michaud Pierre
Morin Jules Morissette Albert
Marois Benjamin "

Nadeau Adolphe °

U'Bry Guillsume
P

Parent Benjamin ParbAB
Pepin Louls Plants Toussaint
Poitras Félix Préfontaine Luvis

R

Raymond N Riendean André
Robert Israël Romgis P

8

Hala Frabricio 3 Sauvage Ulovis
Servez J A Smith Gustave
Smith Amable Bt, Plerre J Hie

T
Tessier Jean Thérien Charies
Trépanier Esdras Trudelle Ambroise

: v
Yaillencourt Edouard Vameon Bite
Yeilleax Romuald Vincent Alexandre

w
Wolf Lou
of Lamia E. 8. FREER,
Bureau de Poste, Montréal, 13 tivrier 1065-133 tau

Maître de Poste.

Montréal, for. Nous. 197

 

   

 

SAMUEL HOLNES,
125, Rue St, Paul, 135,

À l’Exssigne du SOLEIL et des TROIS BARILS
MONTREAL. ’

Nouveau Porte-AMuuettes en Fonts, sermonté
d'an joli Miroir.—On est pris de vealr le voir,
KFPeintures, Builes, Ver Couleurs
‘ée et séebes, Vitres, Mestic, Huile de Obar a,
pes, Mèches, Cheminées, atc., ele.

tement avoc 1a lanterne” 4 Panciennsn ee,
près de le place Jacques-Cartier.
N.B.—PEINTURESde toutes couleurs prépe-

rées en Canisites depuis | à 35 livres, qui peu-
vent convenir à tous ceux qui vieunent d'une
certaine distance.
21 oct. 1864.—ak

MERES, SAUVEZVOSENFANTS,
Pastilles-a-vers vegetales

 

  
ET SOYEZ CONVAINCUS.
Elles sont certainementle remède le plus efficace
pourla destruction des vers qui seit encore yonnu

Demasdes les “PABTH.LES-A-VERS VE.
GETALES de DRVINE"et ne vous en laisses
Pas imspeser par l'offre dure autre préparation,
Chaque bofte renforme 31 pastilles, ainsi que

les instructions requises. ‘np voudra Lien obeer-
ver aussi que ces pastilles sunt ehacr ne, d'elles
estampillées des lettres “ DEVINS* couïime ge
rantie contre la con re-fuçon 6° Qu’elles ne sontjamais voudues à l’once oùla livre.

Préparées
détail, chez

DEVINS et BOLTON, Chimistes,
Pris ig Palais de Justice, Montréal,

N. B.—Ou fournit les achetours en gros à rai-
son d'un escompts libéral.

Lea

celebresMachines

a

Coudre
DE SINGER

Ont été en opération
avec succès dans pres-
que toutes

l
e
g

[.arties du
) monds pour les dernié-

res quinze années. Aus-
si les qualités aupérieu-
res de ces Machines sont
si bien connues, qu'il
n'est pas nécessaired'en

| dire davantage en leur
if favour. Mais lea person.

nes qui n'ont pas une
bonne connaissance des Machines à Coudre
peuvent être trompées en achetant vû qu’il Ta
Plusieurs contrefaçons de Ia Patente de Singer
offertes en vente à Montréal daus le moment

J. D. Lawuox est la seuls personne qui est au-
torisée3 vendre les Machines à outre de Sin-
ger & Montréal, et rsonnes qui se pro
sent d'acheter LOUE, aprés examen, quel:
les sont les seules Machines qui peuvent durer
lo plus longtemps et qui ont une action correcie

.B —Toutes les Machines vendues à ce Bu-
resu sont garanties de donner une entière satig-
notion ou l'argent sera remis.
On & toujours en mains, Fils de Sole, Coton#4 à Toile ; Aiguille et Huile de La meilleure qua-

lité. Toute espèce de Couture faite de la moil-
leure manière On enseigne aux Dames la ma-
nière de so servir de ces Machines,

Machines à Coudre de toute description répa-
rées et améliorées par

J. D. LAWLOI
804, Rue St. Sulpice,

Une porte de Ia Rue Notre-Dame,
Coin de l'Eglise Parolselale,

Montréal,
tmk—64

Tabac en Feuilles.
LKS Boussignés reçoivent actuellement les

lots suivants de TASAC EN FEUILLES direc-
tment do l’Ouest, qu’ils offrent au Commerces au
dessous des prix de New-York :-

 

seulement et on vente, en gros ei en

   

On demande des Agents.
 

 

00 bcts Tabac du Missouri
" 5 ” Whentucky

* Br rappers
6 « Haut-Canade

<AUESI :—

40 boites Tabac en Feuilles du
Conueeticut

10 Boites Tabac en Feuilles de
l'Ohio

LEEMING & BUOHANNAN,
19 nov—61 sk

COMPAGNIE D ASSURANCE

LA ROYALE
SEPIA 8

DEUX MILLIONS STERLIN
La COMPAGNIE CONTINUE à ASSURER

des BATISSES ot des PROPRIÉTÉS de toute
dereription aux Conditions les plus
Favorables.
De RISQUES sont rris à des CONDITIONS

LIBERALS sur les Vapewurs, Valse
seaux, Barges, &c., jusqua louvertars
de le navigation, le printemps prochain, où à
l'aunée,

Toutes PERTES immédiatement
PRYÉES sur preuves satisfaisan*es, sans réfé-

reace au Bureau des Diresteurs.

M. L. ROUTH,
AGENT.

 

 

Montréal, 9 décembre 1864,—77

Dr. A. PERRAULT,
No. 3, Rue Perrault,

AU BAS DU CHAMP-DE-MARS.

A l'honneur de préventr le public qu'il vient
de recevoir da Paris, du Dr famireau, son trai-
tement sur les maladies Sypbilitiques ot en fre
part à tous ceux qui désiteront le consulter
ts. On trouvera ches le Dr. Perraultle Sirop de
Ousialer, Saponaire, Ratanhis st Proto fodurse de
Ferete, ete, employer avec le plus grand suce
cès dans les maladi-s Sécondaires Syphilitiques.
Baudo anti-Rbumatismale de A. Perrault, tou-
Jours on vente ches Lamplough et Campbell, et

vins et Bolton, Pharmaciens, rue Notre-Dame,
Montréal, 9 Janvier—101

NOUVELLE HALLE AU BIE,
Des CONTRATS ayant 6té dounéa pour l'érec-

tion d’une NOUVELLE HALLE AU HLE, fai-
sant front aux mnes Bt, Bacrement, 84, Jesn et St,
Alexis, et dans laquelle il aurs des apparts-
ments st des bureaux dane fe dernier style, étant

rvug de bassina de marbre, de Gne et eau, ob
Let étant chauffée par fournnises, les per-
sonnes qui désireront y avoir des bu eaux, pour-
ront ten avoir à leur guût, en s'adressant à M.
CUVILLIER, Rue Ht. Sécresvent, où l'on peut

ir ti lang.volt fes plans A. M, DELISLE,
16 fév==134 si 

 

Bockrlle et Otiawa Railway
OUVERT JUSQU'A OTTAWA.
Depuis MARDI, Le Gme jour de Décembre1864, des convois marchent entre BROCKVILLE

 

et ARNPRIOR comme caît :
Aliant au Nord.

AM. PM.
Brockvilles (lsisse)..... 7.00 3.00
Arnprier (ersive)..….…. , -. 11.20 8.15

 

Allant an Sud.
Aruprior (laisse)... . 6.45 13,10
Bruekville (arrive)... 11,48 4.30Ces convois sont en connection avec Te cheminde fer du Grand T:one à Brockville, Ainsi lespuesagers laissant Montréai par l'Express dumatin peuvent être à Armprior le même soir, à8.15, et ceux quilaissent Aruprior par le convoide l'après-midi, à 13.10 P.M. peuvent, en pre-Raat l'Express du Grand Trone à Brockville,
arriver à Montréal le même soic.
Le tarif pour passagers et fret sur cette ligueente Araprio et Brockville, est eomme suit :-

 

 

 

   

 

Prix du passage, lére classe..... ,..... 83.10
“ “ ade classe, ..........,
“ marchandises, le clesse—d 1008. 0.50“ “ 2e classe “L038M Lady Be classe “ 0.30

Fs ( char) 0.40" Farine #gra© 0.45
: ois & nuts “ 0.08

& poche + 0.20
“ Hot de onge, avirons,

tions, &c. cher). vo 18.00
Le chemin dantdeIE même que celui

du Grand Tronc,le fret peut être Apporté sur
ce chewin de tous les points du Canada, sans
Sire débarqué & Broekville.

R. P. COOKE,
Ing. ot Supt,

16 décembre—83 tin k

Lu. C.€. F. TRESTLER,
DENTISTE OANADIEN-FRANÇAIS,

133, RUECRAIG
Vis-à-vis de le ras Côté,

_V1sont 1864

  

r 138

M. CAYLEY, AVOCAT,
BÉAUHARNOIS,

Buivrs régulièrement je Circuit de Sre, Matin
février- 132 dm K

VINSVINS | WINS!
Serafino Giraldi,

MAROHAND DE VINS, &c,,

No.165, Rue St. Paul
LE Souvsigné informe ses amie et le public,

u'll 8 en mains un assortiment considérable de
INS et LIQUEURS du meilleur choix, et qu'il

offre à des prix avantageux. [1 invite Messieurs
les Marchands à venir visiter son fonds de Bour-
goody Portrt de Vins blancs de Cicile. Les fa-
milles pourrunt aussi avoir ches lui les Vins les
plus renomméset Liqusurs fines importées,

SERAFINO GIRALDI.
23 juin ns

A L’ANCIENNE PLACE.

STATUAIRE,
3, RUE NUTREDIN3.
M. CHB. CATELLI, toute: ov vector . . +

sieurs du Olergé es partionli« «© 111 1 (pg
générat, pour l'epcouragement qu’il en à regu,
les avertit qu'il vient de recevoir de nouveaux
et beaux MODELES de Siatues en Plâire et en
Oiment patenté.

Tout ordre sern exécuté
à des prix qui déBent la
8 juillet — 123

‘Valise

Perdue.
In ôté PERDU hier soir à 8 heures, de I'Hi-

tel ät, Lawrence à le Gare Bonaventure, une
VALISE NOIRE en foime de sac, marquée J,
Founnizs. HIle ne contient que des effets d'ha-
bit et des papiers d'affaires,

Récompeuse sera donnée.
La rappo ter à

M. J. FOURNIER,
_16fév.—188No.i41, Huebt.Paul

UDLIP & SNIDER,
MARCHANDS DE BOIS,

COURTIERS DH VAISSEAUX
”

MARCHANDS A COMMISSION,
St. Jean, N.-Brunswick

13 sopt—4am

Banque Mercantile et d'Échange
(Mercantile and Exchange Bent.)

(LIMYTEE)

DE LIVERPOOL, LONDRESET GLASGOW,
CAPITAL =

=

-

=

£4,000,000.
BILLETS D'ECHANGE SUR L'EUROPE

ACHETAS ot VENDUS, ot OREDITA donnés
pour IMPORTATION de MAROHANDISES of
pour l'USAGE des VOYAGEURS.

EDW. ALEX. PRENTIOR,
Agent à Montréal,

La Bours

PHOTOCRAPHIE!
1 Douzaine deCartes de Visite

POUR 84.50
POUR QUELQUN TEMPTS ENCORE.

DION & FRERE,
No. 8, Rue St. Bonaventure

Dr. BOYER
CONSULTATION

DE 10 A 11 HEURES DU MATIN
wr

Le 3 à 4 h. après-midi.
44, PETITE RUE Sr. JACQUES

(au Tnoiseus.)

  

arec promptitude et
concurrence

 

 

 

30 janvier=-119 um

? février—126

3 février 123

LA MINERVE,
IMPRIMÉS ET PUBLIÉS PAR

DUVERNAY, FRERES;
RUE BT. VINGENT, No. 1s,

EDITION QUOTIDIENNE
PRIX... $8 PAR ANNÊE,

EDITION SEMI-QUOTIDIENNK,
PRIX... 84 PAR ANNÉE.

EDITION MEBDOMADAIRE,
PRIX --- 89 PAR ANNÉE. OQ- PAYABLED'AVANCE -09


